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Résumé 

 

Ce projet de fin d'études se concentre sur la gestion des risques liés au processus de 

management des ressources humaines dans le cadre du système de management de la Santé 

et sécurité au travail, conformément aux normes ISO 45001 et ISO 45003. L'étude a été 

réalisée au sein de l'entreprise NAFTAL, une société nationale de distribution de produits 

pétroliers. Les normes ISO 45001:2018 et ISO 45003:2021 fournissent des directives claires 

pour identifier les risques psychosociaux et les risques de santé et sécurité au travail. 

L'objectif de cette recherche est de répondre à la problématique suivante : "Comment 

identifier les risques psychosociaux en utilisant les normes ISO 45001:2018 et ISO 

45003:2021?". L'approche méthodologique utilisée est déductive avec des méthodes 

qualitatives. Les résultats soulignent l'importance de la gestion des risques pour améliorer la 

santé, la sécurité et le bien-être des employés de NAFTAL en mettant en application les 

exigences des normes ISO.  

En conclusion, ce projet contribue à mieux comprendre comment les normes ISO 

45001:2018 et ISO 45003:2021 peuvent être utilisées pour identifier les risques 

psychosociaux et améliorer la gestion des risques dans le processus de management des 

ressources humaines. 

Mots clés : Système de management de la santé et sécurité au travail, Risques 

psychosociaux, bien-être, ISO 45001, ISO 45003. 
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Abstract 

 

This final-year project focuses on the management of risks related to the human resources 

management process within the framework of the Health and Safety Management System, 

in accordance with ISO 45001 and ISO 45003 standards. The study was conducted at 

NAFTAL, a national company involved in the distribution of petroleum products. ISO 

45001:2018 and ISO 45003:2021 standards provide clear guidelines for identifying 

psychosocial risks and health and safety risks in the workplace. The objective of this research 

is to address the question: "How to identify psychosocial risks using ISO 45001:2018 and 

ISO 45003:2021 standards?".  The methodology used is deductive with qualitative methods. 

The results highlight the importance of risk management in improving the health, safety, and 

well-being of NAFTAL employees by implementing the requirements of ISO standards. 

In conclusion, this project contributes to a better understanding of how ISO 45001:2018 and 

ISO 45003:2021 standards can be used to identify psychosocial risks and enhance risk 

management in the human resources management process. 

Key words:  Health and Safety Management System, psychosocial risks, well-being, ISO 

45001, ISO 45003  
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 ملخص:

           

المرتبطة بعملية إدارة الموارد البشرية في إطار نظام إدارة يركز على إدارة المخاطر هذا المشروع للسنة النهائية 

وهي  ال،طنفتم إجراء الدراسة في شركة  .ISO 45003و ISO 45001 الصحة والسلامة المهنية وفقًا للمعايير

 ISO 45003:2021و ISO 45001:2018 شركة وطنية تعمل في توزيع المنتجات البترولية. توفر معايير

حث إرشادات واضحة لتحديد المخاطر النفسية الاجتماعية ومخاطر الصحة والسلامة في مكان العمل. الهدف من هذا الب

 ISOو ISO 45001:2018تحديد المخاطر النفسية الاجتماعية باستخدام  تتم هو الإجابة على السؤال: "كيف

النتائج على أهمية  تستخلص أساليب نوعية. باستخدام الاستنتاجيالأسلوب المنهجي المستخدم هو  ."؟45003:2021

  .متطلبات المعايير ايزو من خلال تنفيذن شركة نفطال إدارة المخاطر في تحسين صحة وسلامة ورفاهية موظفي

لتحديد  ISO 45003:2021و ISO 45001:2018استخدام  هذا المشروع في فهم أفضل لكيفية يسهم ،النهايةفي 

 .الاجتماعية وتحسين إدارة المخاطر في عملية إدارة الموارد البشرية المخاطر النفسية

    ISO 45003، ISOوالسلامة، إدارة الصحة  المخاطر، المخاطر النفسية،إدارة  كلمات المفتاحية:

45001 
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Le processus de gestion des risques liés au management des ressources humaines dans le 

cadre de la mise en place d'un système de management de la santé et sécurité au travail (SST) 

revêt une importance cruciale pour assurer un environnement de travail sain, sûr et productif. 

Les normes ISO 45001 et ISO 45003 fournissent un cadre méthodologique pour identifier, 

évaluer et traiter ces risques, en mettant l'accent sur la prévention des accidents, des maladies 

professionnelles et des risques psychosociaux. 

Dans un environnement professionnel en constante évolution, les entreprises sont 

confrontées à des défis liés à la gestion des ressources humaines et à la sécurité au travail. 

La prise en compte des risques psychosociaux, tels que le stress, le harcèlement et 

l'épuisement professionnel, est devenue essentielle pour garantir le bien-être des employés 

et maintenir leur performance. 

Le processus de gestion des risques liés au management des ressources humaines implique 

une approche proactive et systématique. Il consiste à identifier les dangers potentiels associés 

aux activités de gestion des ressources humaines, à évaluer les risques qu'ils présentent pour 

la santé et la sécurité des travailleurs, et à mettre en place des mesures de prévention 

appropriées pour atténuer ces risques. 

Les normes ISO 45001 et ISO 45003 offrent un cadre structuré pour la gestion des risques 

liés au management des ressources humaines. L'ISO 45001 met l'accent sur l'identification 

et l'évaluation des dangers, la planification des actions préventives, la participation active 

des travailleurs et la mise en place d'un système de gestion de la SST. L'ISO 45003 complète 

cette approche en fournissant des directives spécifiques pour la gestion des risques 

psychosociaux. 

Cependant, le présent projet de fin d'études se concentre sur l'analyse et la gestion des risques 

liés au processus de management des ressources humaines dans le cadre de la mise en place 

d'un système de management de la SST, en se basant sur les normes ISO 45001 et ISO 45003. 

Nous examinerons les différentes activités de gestion des ressources humaines, telles que le 

recrutement, la formation, l'évaluation des performances, la communication interne, la 

gestion des compétences, et nous identifierons les risques potentiels associés à chacune 

d'entre elles. 
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 Le contexte de la recherche : 

Le contexte de cette étude se situe au sein d’une entreprise nationale de distribution et 

commercialisation des produits pétroliers NAFTAL, filiale de SONATRACH. NAFTAL 

exerce des activités dans le secteur de distribution et de commercialisation des produits 

pétroliers, un domaine qui fournit des normes spécifique en termes de la sécurité et la gestion 

des risques.   

De ce fait, la gestion des risques liés au processus de management des ressources humaines 

représente une importance incontournable pour l’entreprise. La sécurité des travailleurs, 

ainsi que la prévention des accidents et des incidents, se pose parmi les préoccupations 

majeures dans l’environnement industriel notamment, dans le secteur pétrolier. Alors, il est 

indispensable de prendre en compte les risques psychosociaux dont lequel les travailleurs 

sont exposés. 

 La problématique : 

Dans une industrie pétrolière, la santé et la sécurité au travail est d’une importance 

primordiale en raison de multiples risques inhérent du secteur. Les employés sont exposés 

à des risques physiques tels que les accidents industriels, les blessures liés aux    

équipements lourds et les expositions aux produits chimiques. Alors, il est aussi important 

de reconnaitre les risques psychosociaux dont lequel les employés sont confrontés dans cet 

environnement exigeant. 

Les risques psychosociaux comprennent des facteurs tel que : le stress excessif, le 

harcèlement, l’épuisement professionnel ou le burnout et les conditions de travail 

exigeantes. Dans le secteur pétrolier, ces risques peuvent être accentués par la rigidité des 

conditions de travail, la pression d’atteindre les objectifs de production et les tensions de la 

sécurité des installations. Ces derniers peuvent avoir un effet significatif sur la santé 

mentale et émotionnelle des travailleurs ainsi que leur bien-être.  

Cependant, notre problématique se pose à la compréhension de la liaison entre le système 

de management de la santé et sécurité au travail et les risques psychosociaux à travers la 

question suivante : 

«Comment identifier les risques psychosociaux en utilisant les normes ISO 

45001 :2018 et ISO 45003 ? » 
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Sur la base de la problématique mentionnée ci-dessus, nous pouvons poser les questions 

suivantes à notre travail de recherche :   

 Comment identifier les risques SST selon les exigences de l’ISO 45001 ? 

 Comment identifier les risques psychosociaux selon les lignes directrices del’ISO 

45003 ? 

 Quels sont les mesures de gestion des risques psychosociaux mis en place par 

NAFTAL selon les normes ISO 45001 et ISO 45003 ? 

 Hypothèses de recherche : 

Sur la base de la littérature nous formulons les hypothèses suivantes : 

 Les normes ISO 45001:2018 et ISO 45003 fournissent des directives claires et des 

critères spécifiques pour l'identification des risques psychosociaux ; 

 Les entreprises qui appliquent l'ISO 45001 ont mis en place des méthodes spécifiques 

pour identifier les risques SST, tels que les inspections régulières, les analyses de risques 

et les enquêtes auprès des employés ; 

 L’entreprise qui applique les deux normes ISO 45001 : 2018 et ISO 45003 :2021 

facilite à l’identification proactives des risques SST et les risques psychosociaux . 

 L’objectif de la recherche : 

Ce travail de recherche vise à étudier les aspects clés de la gestion des risques au processus 

management des ressources humaines dans le cadre de la mise en place du système de 

management de la SST selon les normes suivantes : ISO 45001 et ISO 45003. A travers 

l’étude du système de management de la SST au sein de NAFTAL permet d’analyser les 

risques liés au processus de management des ressources humaines, ainsi que d’identifier 

les mesures de prévention afin de réduire les accidents de travail, les maladies 

professionnels et les incidents liés à la sécurité des employés. Ceci contribuera à la 

protection la santé et sécurité des travailleurs au sein de l’organisation.  

D’autre part, l’assurance d’un lieu sain et sûr pour travailler permet d’améliorer le bien-

être des collaborateurs à travers l’analyse des risques psychosociaux en identifiant les 

facteurs à effet négatif sur le bien-être mentale et émotionnel des travailleurs. Cela 

permettra de mettre à disposition les mesures et des politiques visant à favoriser un 

environnement de travail sain, réduire le stress et améliorer la satisfaction des parties 

prenantes. 
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 Méthodologie : 

La présente recherche s’inscrit dans une approche qualitative déductive dont la collecte des 

données s’est posé à travers de différents acteurs de NAFTAL : les employés, les 

responsables de la santé et sécurité au travail, ainsi que les gestionnaires des ressources 

humaines. Les outils de collecte des données utilisés sont : la grille d’évaluation et 

l’analyse documentaire. La grille d’évaluation permet d’évaluer la conformité de NAFTAL 

aux exigences des normes ISO 45001 : 2018 concernant les exigences du système de 

management SST et ISO 45003 :2021 liés aux lignes directrices du risque psychosocial. De 

plus, l’analyse documentaire disponible au sein de l’entreprise permet de déduire des 

résultats selon l’observation pour identifier les risques psychosociaux. 

 Plan de la structure du mémoire : 

Ce travail de recherche commence par une introduction qui définit le cadre de la présente 

étude. Suivi du premier chapitre qui représente le cadre théorique de la recherche dont 

lequel se présente en premier lieu la revue de la littérature qui éxpose les différent travaux 

de recherche mené de la part de différents auteurs, ensuite la présentation des concepts liés 

à notre thématique de recherche tel que le : le management des risques, le système de 

management de la SST, le management des risques psychosociaux et présentation des 

normes : ISO 45001, ISO 45003, ISO 31000.   

Dans le deuxième chapitre expose la méthodologie de recherche, le choix de l’échantillon, 

la méthode et les outils de collecte des données pour élaborer ce travail de recherche, ainsi 

que la présentation de l’organisme d’accueil. 

Enfin, le dernier chapitre explique les résultats obtenus lors du terrain qui va permettre de 

discuter à propos de la problématique de recherche. Ce travail s’achèvera sur la base de 

conclusion générale. 
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Chapitre I : Cadre théorique 

Ce premier chapitre consiste à définir les concepts liés à notre thématique de recherche porté 

sur la gestion des risques liés au processus management des ressources humaines dans le 

cadre de la mise en place du système de management de la SST. Tout d’abord, nous allons 

étudier les travaux de différents chercheurs pour en soulever les liens entre les concepts puis, 

les définir dans le cadre théorique. 

 La revue de littérature 

A première vue, la gestion des risques est définie comme une activité itérative, permettant  

aux organismes de développer une stratégie et l’atteinte des objectifs qui aide à une prise de 

décision plus éclairée. Par ailleurs, elle fait partie de la gouvernance intégrée et du leadership 

qui a une importance fondamentale de la façon à ce qu’une organisation soit gérée, c’est 

ainsi qu’elle assure à la contribution au système de management amélioré. 

La gestion des risques, est définie comme une activité itérative permet aux organismes de 

développer une stratégie et l’atteinte des objectifs qui aide à une prise de décision plus 

éclairée. De ce fait, elle fait partie de la gouvernance et du leadership intégrés et essentielle 

d’une façon à ce qu’une organisation soit gérée en assurant à la contribution du système de 

management amélioré. (Iso 31000:2018) 

Dans la littérature, la gestion des risques représente le pilotage de gouvernance dans une 

entreprise. Cela a été prouvé à travers l’étude de (Driss, 2021) qui avait par objectif de 

présenter le management des risques dans l’entreprise publique au Maroc. Les résultats ont 

montré l’importance de la gestion des risques dans la stratégie de l’organisation qu’elle 

représente le noyau de la gouvernance en valorisant le rapport entre la performance, le risque 

et le résultat.  

 D’après (BENMEHDI, 2021) son étude avait pour but de faire une étude sur les avantages 

des outils de management de la qualité dans la gestion des risques tel que l’outil AMDEC, 

diagramme de Pareto ainsi que le diagramme d’ISHIKAWA. Cet auteur a utilisé l’approche 

qualitative en faisant l’analyse du contenue dans une entreprise de travaux publics à Bejaia. 

Durant ses études le chercheur constate que la négligence de la gestion des risques a causé 

beaucoup de problème de la réalisation des projets, c’est à partir de cela que le chercheur à 

expliquer l’importance de la gestion des risques au sein de l’entreprise des travaux publics. 
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Selon Sihem, son étude de recherche est portée sur la mise en place de la cartographie liée 

au processus d’achat au sein d’une entreprise publique spécialisée dans le domaine de 

matériaux de construction. L’auteur a opté pour une approche qualitative dans son travail de 

recherche dont elle constate que la cartographie des risques représente un référentiel de 

l’allocation des ressources, ainsi qu’instrument de signale et de communication des risques 

aux parties prenantes de l’organisation, en guise de priorisation des risques qui conjoint à 

l’aide au pilotage de l’entreprise. 

  Selon les deux auteurs suivants (Driss, 2021) et (BENMEHDI, 2021) se rejoignent à l’idée 

de l’importance du management des risques dans une entreprise de travaux publics.  Ainsi 

que les résultats de Sihem, 2020 se rapproche aux résultats de Driss porté sur l’importance 

de la gestion des risques sur le pilotage et la gouvernance de l’entreprise. 

Le management des risques dans la gestion des ressources humaines traitant le 

dysfonctionnement du capital humain qui occupe une place du traitement des anomalies 

impactant directement à la performance de l’entreprise. En effet, il s’intègre facilement dans 

un climat de bien-être, de confiance et de qualité de vie au travail. Cela a été démontré à 

travers l’étude d’Alami Safae qui porte sur la mise en place de la stratégie du management 

des risques RH dans une entreprise.  

Selon l’étude de Mohammed RAFI qui a visée sur l’évaluation des pratiques de gestion de 

ressources humaines au sein de l’académie régionale de l’éducation et de formation au 

Maroc.     A travers une approche qualitative de type exploratoire via des entretiens semi-

directifs sur l’échantillon de dix responsables de l’académie, le chercheur a soulever 

l’importance de la culture, la stratégie et la politique RH au sein d’une entreprise afin 

d’atteindre les objectifs global de l’organisation et d’assurer sa pérennité.  

 Parmi le travail de recherche de Rodolphe COLLE, avait pour but d’opérationnaliser la 

notion GRH bienveillante dans une PME, il aperçoit que cette notion représente le bien-être 

de la société et la prévention des risques psychosociaux. C’est ainsi que la gestion des 

ressources humaines bienveillante apparait comme l’alternative qui replace l’homme au 

centre des organismes. 

 Dans l’étude d’ELKAM Khadija, qui a pour finalité d’étudier l’impact de la covid-19 sur la 

gestion des ressources humaines et les enjeux de l’équipe RH ainsi de déterminer le rôle de 

ce dernier durant la crise. Cela à travers l’échantillon de 14 responsables RH dans le secteur 
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bancaire. Le chercheur remarque l’influence directe de la pandémie sur la situation 

financière, sociale et psychologique des collaborateurs.  

 (Claire Edey Gamassou, 2018)a fait des recherches à propos de la relation entre la santé et 

le travail en gestion des ressources humaines dans une approche mixte afin de déterminer le 

lien existant.il constate qu’il existe ce lien entre la santé que ce soit physique ou mentale au 

milieu de travail. De plus, le lien est plus majoritairement entre la santé morale et ce dernier.  

 L’objectif d’un système de management de la santé et sécurité au travail (SST) est 

d’éliminer les traumatismes et les pathologies survenues au travail chez les employés et de 

veiller à assurer un climat sur et sain pour travailler. C’est ainsi qu’il est extrêmement 

important à l’organisation de supprimer les dangers et minimiser les risques en prenant en 

considération des mesures de précautions d’une manière efficace qui permet d’améliorer la 

performance d’entreprise. (Iso 45001:2018)  

 A travers l’étude (E. Drais, 2016)qui cible de fournir des renseignement basées sur l’analyse 

du système de management de la santé et sécurité au travail dans l’entreprise et de comparer 

ce dernier au niveau national. Cette étude est faite dans une démarche qualitative dont les 

méthodes utilisés sont : l’etude de six référentiels, l’observation de dix-huit établissements 

et la réalisation de Trois cent entretiens. Au final il observe les caractéristique et les condition 

de mise en œuvre du système, notament les modèles et la démarche de prévention adapté à 

l’organisation. 

 Selon LHADJ MOHAND Lyza, son étude avait par objectif d’élaborer de la démarche de 

mise en place du système de management intégré au sein de TOTAL (l’entreprise de 

lubrifiant en Algérie). Suite à cela le chercheur à soulever deux types de risque l’un est lié à 

la santé et sécurité au travail et l’autre lié à l’environnement. Cette étude présente des 

résultats importants.  

 Ainsi, Benzeroual Mohamed Chihab Eddine a mené sa recherche de compréhension à 

l’application du processus safety management au sein de la direction générale de 

SONATRACH et la conformité de la mise en place. Durant l’étude de ce travail a travers 

une méthode quantitave dont la distribution du questionnaire, le chercheur remarque 

l’amélioration de la performance en système de la santé et sécurité au travail qui crée un 

cadre de travail plus sain et sûr en minimisant les risques liés à ce dernier. Alors, l’auteur 

explique la conformité de la norme ISO 45001:2018 au processus safety management dont 
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le but d’éliminer les risques liés au travail ainsi de veiller à l’assurance d’un climat favorable 

pour le lieu de travail. 

 La gestion des risques psychosociaux et le bien-être au travail, dans le cadre du système de 

management de la santé et de la sécurité au travail, sont liés à travers des lignes directrices 

de la norme ISO 45003:2021 qui permet la mise en œuvre, la révision et l’amélioration du 

système. Ensuite, elle met l’accent que l’organisme est responsable de la santé et sécurité 

des travailleurs et autres acteurs qui affectent directement sur l’activité de l’entreprise. Cette 

responsabilité désigne la promotion et la protection de santé physique et psychologique (ISO 

45003:2018). 

Christine ROLAND-LÉVY, a mené une étude sur le risque psychosocial dans le cadre de 

l’enseignement supérieure dont elle évoque que les missions qu’occupent l’enseignement 

entre l’administration, l’enseignement, tutorat…etc. Mènent une charge de travail répressive 

ceci explique le stress que subissent ces enseignants.  Son constat à travers ses études que le 

potentiel des chercheurs enseignants à entrainer une fragilité face au stress et la réduction du 

bien-être psychologique et physique ce qui relie à la baisse de la performance. C’est à cela 

qu’elle rejoint aux avis des auteurs suivants Claire Edey Gamassou. 

 Ensuite,  (SALMON, 2018) son objectif de recherche été de développer le concept de la 

gestion du stress liés au risque dans une recherche exploratoire à l’aide d’un questionnaire 

dans une approche psychosociale afin de démontrer l’existence de représentations sociales 

du stress au travail dans l’organisation et l’existence de valeurs sociales du stress au travail 

ainsi que des pratiques considérées comme pouvant être les plus efficaces pour faire face au 

stress de travail, et également des effets psychologiques. (SALMON, 2018) 

 En rajoutant à cela, Le modèle transactionnel du stress est l'un des modèles explicatifs les 

mieux connus par un mécanisme de double évaluation entre le stress et les ressources 

humaines dans un cadre éducatif auprès de 420 enseignants, dans une étude proposé d’un 

chercheur dont il obtient les résultats des analyses statistiques permettent globalement de 

considérer que la perspective transactionnelle est une façon efficace de conceptualiser le 

stress au travail. (Claudie Harnois, 2020) 

 Parallèlement, l’auteur (Jaoul, 2003) parle dans le même cadre d’étude une affirmation de 

sur morbidité psychique des enseignants, ceci dit de l’épuisement professionnel où de ce 

qu’on appelle « burnout » il démontre que ce dernier est relié positivement sur l’efficacité 
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de la performance de ces enseignants.  D’autre part, dans une organisation l’évolution des 

troubles psychosociaux peuvent aller jusqu’au burnout, gestion des conflits et même 

jusqu’au suicide au travail, l’auteur explique sa position critique en pensant différemment 

que la gestion des risques psychosocial peut nous suggérer des pistes pour un mangement 

respectueux des hommes au travail. (MARCH, 2016) 

 D’après (Céline Sauvezon, 2018)qui a fait sa recherche dont la visée été la gestion des 

risques psychosociaux et la qualité de vie au travail, dans un échantillon de 436 salariés 

d’une grande distribution en France. Les résultats de ce dernier à montrer la relation posistive 

entre le risque psychosocial et la qualité de vie au travail, cela à été prouvé dans démarche 

quantitave. 

 Ensuite, (Rafaël Weissbrodt, 2018)a étudié sur les risques psychosociaux dans une entrepris. 

Celle-ci avait pour but de prévenir les risques psychosociaux, la perception des facteurs de 

risque par les employeurs. Le chercheur lors de son étude a mené une enquête auprés de 404 

entreprises, les résultats prouvent que les entreprises adoptent une démarche globale de 

l’environnement psychosocial de travail, ainsi qu’il existe un lien positif sur les mesures 

préventives et l’activité professionnelle. 

 Cela explique l’apport existant entre la prévention des risques professionnel concernant la 

SST et le risque psychosocial en entreprise entammés par les auteurs suivants qui se 

rejognent Claire Edey Gamassou, SALMON, Benzeroual Mohamed Chihab Eddine,Céline 

Sauvezon, Richard, Rodolphe COLLE, MARCH, Rafaël Weissbrodt. 

 Pour ce faire, La construction et l'animation d'espaces de discussion par le mangement des 

ressources humaines et le management constituent un puissant levier de préservation des 

ressources et conséquemment un facteur de bien-être - et de qualité - au travail. La relation 

entre acteurs et la possibilité de dire et d'entendre une parole sur l'activité réelle et 

l'organisation effective du travail sont à la base de la construction de tels espaces de 

discussion, sans lesquels aucun bien-être durable n'est possible, avec une approche 

constructiviste mêlant une étude qualitative et quantitative, les résultats mettent en évidence 

l'importance des espaces de discussion centrés sur le travail pour préserver bien-être et santé 

au travail, à condition qu'ils n'empêchent pas de travailler. (Richard, 2006) 

En Europe, l’Organisation Mondiale de la Santé dont son siège est situé en Suisse, précise 

que le Burnout  fait spécifiquement référence à des phénomènes relatifs au contexte 
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professionnel, Cela a été mis en vigueur le 4 janvier 2022 comme reconnaissance du risque 

psychosocial d’épuisement professionnel.  

Ainsi, en France le code de travail relatif au 4121-1 stipule à la prévention des risques 

professionnels dont sa reconnaissance du burnout comme maladie professionnel. Il est 

nécessaire de prendre en considération l’importance de ce risque au sein des entreprises ainsi 

que de prendre des mesures de précautions à ce dernier.  

 En se projetant au Maghreb, une étude mené au Maroc avec une enquête auprès de 20 

entreprises de services affirme dans un résultat où il démontre la prévention des risques dans 

les entreprises de service permet d’influencer positivement les risques relatifs à la  gestion 

des ressources humaines et par conséquence l’amélioration de cette dernière (Brahim, 2020) 

 En Algérie, une étude est faite dans une entreprise ferroviaire qui mesure la performance 

sociale et la santé et sécurité au travail. Les résultats prouvent la relation positive entre ces 

deux dernier (BELDJILALI, 2019) 

  En conclusion, à partir de la revue de littérature, nous constatons que la littérature est pauvre 

du coté de notre pays et du Maghreb sur les risque liés au ressources humaines dans le coté 

psychologique qui impacte sur la santé et sécurité des travailleurs. C’est à travers cette 

déduction que nous menons une étude liée aux risques RH dans le cadre du système de 

management de la santé et sécurité au travail.  

 A travers cette revue de littérature nous constatons comme suit : 

 Le bienêtre des collaborateurs reflète directement sur la performance en entreprise ; 

 La santé et sécurité au travail physique et morale des employés sont liées ; 

 La prévention des risques RH est indispensable pour l’entreprise ; 

 Les risques RH peut se distinguer en deux aspects : physique et morale ; 

 Les enjeux de la qualité de vie au travail se déterminent à travers la gestion des risques 

des ressources humaines. 

 Le bien-être du travailleur ne reflète pas seulement par des moyens, plutôt la prise en 

compte de l’aspect psychologie de l’employé. 

C’est à travers ces constats qui nous ont permis de formuler les hypothèses en haut. 
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 Cadre conceptuel 

Dans cette section nous allons présenter les concepts liés au management de la qualité, et de 

comprendre les principes de ce dernier, ensuite de définir la gestion des risques et son 

traitement, notamment la cartographie des risques et ses outils. Enfin, nous allons présenter 

le système de management de la santé et sécurité au travail ainsi que le système de 

management de la SST selon la norme ISO 45003, puis nous terminons avec le risque 

psychosocial. 

 Management de la qualité : 

1. Concepts liés à la qualité  

Définition de la qualité : selon la norme Iso 9000 :2015, « la qualité est une culture qui 

inspire et oriente le comportement, l’attitude, les actions et les processus afin de fournir de 

la valeur par la satisfaction des exigences des parties intéressées. La qualité des produits et 

service d’un organisme est déterminée non seulement par la capacité à satisfaire un client 

particulier, mais aussi par l’impact prévu et imprévu sur d’autres parties intéressées. » ISO 

9000  

La normalisation : La normalisation est le processus de développement et d'application de 

normes pour des produits, des services, des pratiques ou des processus afin de garantir leur 

qualité, leur fiabilité, leur sécurité et leur interopérabilité.  

Les normes : sont des règles établies par des organisations de normalisation, telles que l'ISO 

(Organisation internationale de normalisation) ou le CEN (Comité européen de 

normalisation), pour assurer la qualité et la sécurité des produits et services, ainsi que la 

compatibilité entre les différentes technologies. Les normes peut être comme exigences ou 

ligne directrice et peut suivre la structure HLS (High Level Structure) c’est-à-dire qu’elle 

contient dix chapitres qui sont basé sur le cycle PDCA tel que mentionner dans la nouvelle 

version de la norme ISO 9001.  Ainsi, il existe des normes qui ne suivent pas la structure 

HLS.  

Système de management de la qualité : est un ensemble des éléments en interaction qui 

permet l’établissement de l’objectif qualité et la politique qualité. 

Politique qualité : l’orientation de la direction vers qualité  

Objectif qualité : la visée de l’organisation liée à la qualité 
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1. Définition du management de la qualité : 

C’est l’ensemble des activités corrélés qui permet à l’orientation et le contrôle de 

l’organisation en matière de la qualité à travers l’objectif qualité axé à la satisfaction des 

exigences à la qualité des parties prenantes. (ISO 9001 :2018) 

2. Principes de management de la qualité : 

Pour mettre en place un système de management de la qualité afin d’assurer l’amélioration 

de l’entreprise, nous valorisons ces grands principes sur lesquels les fondamentaux de la 

qualité est basé comme l’indique la figure suivante : 

Figure 1 : les sept grands principes de la qualité 

 

Source : abrice Jobard, S. L. (2020). 

a) L’orientation client : Dans la mise en place de la démarche du système, l’organisation 

cherche à satisfaire les besoins du client qui peut être une personne qui reçoit le produit 

ou le service fabriqué de la part de l’entreprise, que nous l’appelons « acheteur » ou un 

« consommateur » ou bien ça pourrait être en interne de l’organisme, qui pourrait être en 

interne d’une direction, un service ou les collaborateurs qui exploite le service ou produit 

fabriqué par un autre service ou collaborateur. Pour cela il suffit de mettre en place tous 

les dispositifs d’écoute et de satisfaction des besoins et les attentes des clients ; 
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b) Le leadership : c’est l’impact du dirigeant à conduire ses collaborateurs vers les 

objectifs définis par les orientations stratégiques qui détermine les collaborateurs 

impliqués à atteindre ces objectifs ; 

c) Engagement des collaborateurs : Pour qu’une organisation atteigne son objective 

qualité, elle doit avoir l’engagement de ses collaborateurs. Le personnel doit être formé, 

compétent et impliqué à tous les niveaux de la hiérarchie afin qu’elle assure 

l’amélioration de l’organisme ; 

d) Approche Processus : le pilotage des activités de l’organisme est piloter d’une manière 

performante par l’approche processus, cela à travers :  

 La détermination des processus ; 

 La définition des activités des processus ; 

 Définition du pilote des processus ; 

 Définition de la documentation, les mesures de contrôles ainsi que l’efficacité des 

processus ; 

 Mesurer et améliorer les performances des processus. 

e) Amélioration continue : nous entendons dire par l’amélioration continue qui est une 

activité produite d’une manière répétitive pour améliorer la performance. 

Les principes du système de management de la qualité fournissent des principes qui 

soutiennent l'application de la roue de Deming, qui établit les exigences, les politiques et les 

procédures pour la gestion de la qualité, et guide l'organisation dans l'application du cycle 

PDCA pour l'amélioration continue. Le système de management de la qualité intègre le cycle 

PDCA comme une approche structurée pour planifier, mettre en œuvre, contrôler et 

améliorer les processus de manière continue. 

Nous présentons le schéma qui illustre les grands principes du management de la qualité 

basé sur le cycle PDCA: 
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Figure 2 : La roue de Deming 

 

 

 

 

 

Source : abrice Jobard, S. L. (2020). 

La roue de Deming détermine comment la qualité est mise en place d’une manière logique 

en passant par les quatre phases selon le cycle PDCA : Plan, Do, Act, Check afin d’assurer 

l’amélioration continue grâce à la cale. 

Plan : planification : l’établissement des objectifs du système, des processus et des 

ressources nécessaire pour y parvenir à fournir des résultats qui correspondent aux exigences 

des clients et aux politiques organisationnelles, et identifier et répondre aux risques et 

opportunités ; 

Do : Réaliser : la mise en œuvre du plan ; 

Act : Vérifier : surveillance et mesure des processus et des produits et services obtenus. 

Faire rapport sur les politiques, les objectifs, les exigences et les activités prévues ainsi 

rendre compte sur les résultats ; 

Améliorer Planifier

Déployer Controler
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Check : Agir : Prendre les mesures nécessaires pour améliorer la performance de 

l’organisme. 

Prise de décision sur preuve : A travers l’analyse et l’évaluation des informations que nous 

pouvons décider  

Management relationnel : est orienté vers la satisfaction des clients en prenant en 

considération des parties intéressées ainsi que leur relation établie. 

3. Approche processus :  

Selon les exigences de la norme Iso 9001:2015 permet l’adoption de l’approche processus à 

partir du développement, de la mise en œuvre jusqu’à l’amélioration de l’efficacité du SMQ, 

afin de satisfaire les exigences des clients. L’amélioration des performances globales des 

organisations est établies par la maitrise des interactions et interdépendances des processus 

afin d’obtenir les résultats souhaités conformément à la politique qualité et l’orientation 

stratégique des organisations. 

 Définition de processus : « Un processus est un ensemble d’activités corrélées qui 

utilise des éléments d’entrée pour produire un résultat escompté. » Iso 9000:2015 

Nous présentons un schéma qui illustre la représentation schématique des processus et leurs 

éléments en interaction : 
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Figure 3 : Représentation schématique des processus 

 

Source : Cattan, M. (2022. 

Cette figure représente le schéma des processus en démontrant les interactions des éléments 

d’entrées et de sorties de chaque processus. Un élément de sortie d’un processus peut être 

un élément d’entrée d’un autre processus peu importe si le processus en amant ou le 

processus en aval. 

 Les catégories des processus : 

Les catégories des processus sont divisées en trois catégories qui suivent : 

a. Processus réalisation : Il se compose d’ensemble d’activités en interaction dont 

l’objectif de réaliser un produit ou un service. Il représente le cœur métier de l’entreprise. 

Les processus de réalisation sont constitués par des éléments d’entrées et exploitent les 

ressources pour donner une valeur ajoutée comme élément de sortie. 

b. Processus support : Il se compose par un enchainement d’activités alimenté par des 

entrées de besoins de moyens formulés par les autres processus, et crée des sorties 

composés par les moyens attribués. 

Ce processus a pour objet de fournir les moyens nécessaires aux autres processus. 
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c. Processus de pilotage : Il se compose d’un enchainement d’activités traitant les  

Informations en élément d’entrée afin de sortir en directives comme élément de sortie. 

Cette catégorie de processus a pour objectif de piloter tous les autres processus. 

  Management des risques : 

Au XVIIIe siècle, la loi des grands nombre a été découverte par Brenoulli et a formulé sa 

théorie de décision en donnant la notion de criticité (fréquence x gravité).  C’est à cette 

époque que la notion des risques fait son apparition grâce à la pression de la naissance de 

l’industrie et le mode de production qui été croissante et complexe. Ensuite, le risque a 

commencé à remplacer la notion mystique de destin, grâce non seulement aux nouveaux 

outils mathématiques, mais aussi aux pressions des industries émergentes et des modes de 

production et des relations commerciales de plus en plus complexes. Les accidents 

deviennent plus complexes et donc plus difficiles à réparer que le monde rural n’a à y faire 

face, et c’est une question de points, ou de partage des prix des deux joueurs lorsque le jeu 

est interrompu avant la fin. Prendre conscience que le risque n’est pas une fatalité, mais le 

résultat d’une conjonction d’évènement est aussi le moteur de l’idée d’entreprise, car 

prendre, c’est vraiment savoir prendre des risques, ce qui ne favorise pas l’industrie, domaine 

privilégié de la prise de risque volontaire et raisonnée. 

1. Définition du management des risques : 

Selon la norme ISO 31000 : 2018 (ligne directrice pour le management des risques) :« le 

risque est définit comme un effet d’incertitude sur les objectif, un évènement potentiel avec 

leur conséquences. Le management des risques activités coordonnées dans le but de diriger 

et piloter un organisme vis-à-vis du risque. » 

« Le risque est un ensemble d’évènements simultanés dont l’occurrence est incertaine, la 

réalisation affecte les objectifs de l’organisation qui le subit. Certains risques peuvent avoir 

des effets positifs, c’est ce que nous appelons « opportunité » d’autres aient des effets 

négatifs. » (Courréges) 

Le risque est caractérisé par deux grandeurs sont : 

 La probabilité d’occurrence ou la fréquence : est une estimation de la fréquence à 

laquelle un événement indésirable peut se produire. 
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 La gravité : est une mesure de l'impact ou des conséquences qu'un événement 

indésirable peut avoir s'il se produit. 

Le risque est mesuré par sa probabilité d’occurrence ainsi que sa gravité qui nous donne le 

résultat de criticité du risque calculé, donc nous avons la formule de calcul comme suit : 

C = G x F 

 La norme ISO 31OOO : 

Cette norme représente un standard international qui détermine la gestion des risques comme 

un processus systématique, elle permet aux organismes et tous types d’entreprises quelle que 

soit leur taille, leur activité ou leur localisation à maximiser les opportunités et minimiser les 

effets négatifs des risques. 

La norme ISO 31000 est basée sur les principes du management des risques, 

présentée ci-dessous :  

2. Principe du management des risques : 

Selon la ligne directrice ISO 31000 :2018, Pour gérer les effets de l’incertitude sur les 

objectifs nous avons les fondements du management des risques à prendre en compte le 

cadre organisationnel et les processus du management des risques de l’organisation afin 

d’assurer l’efficacité et l’efficience du management. 

Nous avons cette figure qui illustre les principes qui constituent cadre organisationnel : 
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Figure 4 : Cadre organisationnel (ISO 31000 : 2018) 

 

Source : ISO 9001:2018 

Cette figure présente le développement du cadre organisationnel qui comprend l’intégration, 

la conception, la mise en œuvre, l’évaluation et amélioration de la gestion des risques au sein 

de l’organisation. C’est par cela le cadre organisationnel devrait évaluer ses pratiques et 

processus existants de gestion des risques, identifier les lacunes et les combler. Ces 

composants et la manière dont elles s’articulent doivent être adaptés aux besoins de 

l’organisme. 

 Appréciation du risque : 

Dans le chapitre 6 de la ligne directrice du management des risques Iso 31000 :2018, 

l’appréciation du risque passe par le processus suivant : 

a) Identification du risque : la reconnaissance ou la description des risques qui freinent 

l’organisation à atteindre ses objectifs. Pour cela afin d’identifier les risque, il important 

de prendre en considération ces facteurs et leurs relations :  

 Les risques tangibles et intangibles ; 

 Causes et évènements ; 

 Menaces et opportunités ; 
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 Changement dans le contexte interne et externe ; 

 Les risques émergents déterminés par les indicateurs ; 

 Les actifs et les ressources par leur nature et leur valeur ; 

 Conséquence sur l’objectif ; 

 Connaissances limités et le niveau de fiabilité d’information ; 

 Personnes impliqués par leur conviction. 

 

b) Analyse du risque : étudier le risque et ses particularités tel que le niveau de risque, sa 

source, son impact, simulation des évènements.  

Pour analyser le risque, il est nécessaire de prendre en considération ces facteurs 

suivants : 

 Simulation des évènements et son impact ; 

 L’origine et la grandeur des conséquences ; 

 La complexité et l’interconnexion ;  

 Le temps ;  

 Sensibilité et confiance.  

c) Evaluation des risques : cette évaluation aide à prendre des décisions pertinentes. Elle 

permet à comparer les résultats de l’étude du risque aux caractères du risque établis dont 

le but de définir s’il exige une action supplémentaire. Ceci résulte sur les décisions 

suivantes : 

 De ne prendre aucune action en œuvre ; 

 Etude du traitement du risque ; 

 Analyse approfondie du risque pour comprendre le risque ; 

 Maitrise du risque existant par le maintien des moyens ; 

 Revoir l’objectif. 

Cela sera validé au niveau approprié de l’organisation après avoir enregistré et communiqué 

les résultats de l’évaluation. 

3. Traitement du risque : 

Dans le chapitre 6.5 de la ligne directrice du management des risques ISO 31000, le 

traitement du risque engage un processus fréquent : 

 Formulation et choix de moyens de traitement des risques ; 
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 Conception et mise en œuvre du traitement du risque ;  

 L’efficience du traitement ; 

 Définir si le risque impact est acceptable ; 

 Si le risque émergeant n’est pas acceptable, entamer au traitement complémentaire. 

 

4. Outils de traitement des risques :  

Il existe plusieurs outils de traitements des risques, dont certains sont couramment utilisés 

dans l’organisation pour identifier, évaluer et atténuer les risques comme suivants :  

 Le diagramme d’Ishikawa : également appelé diagramme en arête de poisson ou 

diagramme de causes et effets, est utilisé pour identifier les causes racines des risques. 

Le diagramme d'Ishikawa consiste en une ligne centrale qui représente le problème ou 

le risque, avec des branches qui représentent les principales causes du problème. Les 

causes sont divisées en plusieurs catégories, telles que les personnes, les processus, la 

technologie ou l'environnement. En identifiant les causes racines des risques, la gestion 

des risques peut mettre en place des mesures d'atténuation pour éliminer ou réduire ces 

causes. La figure ci-dessous illustre ce dernier : 

Figure 5 : Diagramme d’ISHIKAWA 

 

Source : Marouane, N. (2020).. 

La présente figure visualise le diagramme d’Ishikawa appelé aussi le diagramme cause-effet 

ou bien la règle des 5M. Elle est présentée sous forme d’arborescence afin de visualiser le 

problème d’une part, ses causes sous-jacente d’autre part. Les causes sont des facteurs qui 

peuvent affecter le problème. Ces causes sont regroupés par famille environ 5M comme 

suit : 
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 Main-d’œuvre : les professionnels de toute catégorie, y compris la hiérarchie ; 

 Matériel : équipement, machine etc… ; 

 Matière : tout ce qui est consommable ou un élément à transformer par un procédé ; 

 Méthode : exprime la manière de faire quelque chose, orale ou écrite (procédure, 

instruction etc…) ; 

 Milieu : environnement physique et humain, conditions de travail, aspects relationnels 

etc… 

 L'analyse fonctionnelle : est utilisée pour évaluer les risques potentiels d'un système ou 

d'un processus. Elle se concentre sur les fonctions essentielles du système ou du 

processus, en identifiant les différentes étapes et les interactions entre les éléments. 

L'analyse fonctionnelle permet d'identifier les points critiques où les risques peuvent 

survenir et de mettre en place des mesures d'atténuation pour éviter ou réduire les risques. 

 Le diagramme de Pareto : connu sous le nom de règle des 80/20, est utilisé pour 

identifier les risques qui ont le plus d'impact sur l'entreprise ou l'organisation. Ce principe 

stipule que 80% des effets proviennent de 20% des causes. Ainsi, en identifiant les 20% 

des risques qui ont le plus d'impact sur l'entreprise ou l'organisation, la gestion des 

risques peut se concentrer sur ces risques pour maximiser son efficacité. 

La présente figure représente un exemple du diagramme de Pareto qui désigne que le 80% 

des effets sont provenues dans les 20% de causes : 

Figure 6 : Diagramme de Pareto 

 

Source : Marouane, N. (2020). 
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La loi 20/80 représente le classement des phénomènes par ordre d’importance. Il est 

représenté sous forme d’un histogramme répartissant les causes des problèmes en ordre 

décroissant, pour mettre en avant les causes principales. Les colonnes les plus grandes sont 

généralement à gauche, décroissant vers la droite ; la ligne totale détermine l’importance 

relative des colonnes. Le Pareto explique que 20% de causes produit 80% des effets.  

 AMDEC : 

Cette méthode représente l’outil de base de prévention de et de l’amélioration continue met 

en accent sur l’organisation, elle regroupe la somme des outils présenter ci-dessus. 

C’est une technique d’analyse qui part de l’examen des causes possibles de défaillances des 

éléments d’un système (système au sens large, composé d’éléments fonctionnels ou 

physiques, matériels, logiciels, humains…) pour aboutir aux effets de ce système, avec 

l’intention d’éliminer ou de diminuer. Il existe trois principaux types d’AMDEC suivent la 

nature de système étudié et objectif de l’analyse : AMDEC produit ; AMDEC processus ; 

AMDEC machine. 

 Les étapes de l’élaboration de l’AMDEC : 

La méthode AMDEC (Analyse des Modes de Défaillance, de leurs Effets et de leur Criticité) 

est une démarche structurée pour évaluer les risques et les défaillances potentielles d'un 

processus, d'un produit ou d'un système. Voici les étapes générales de la méthode AMDEC: 

a) Définir le champ d'application : Identifier le processus, le produit ou le système qui 

sera analysé dans le cadre de l'AMDEC. Définir clairement les limites et les objectifs de 

l'analyse. 

b) Constituer l'équipe AMDEC : Rassembler une équipe multidisciplinaire comprenant 

des experts et des parties prenantes impliquées dans le processus ou le produit. Cette 

équipe sera responsable de mener l'analyse et d'apporter les connaissances spécialisées 

nécessaires. 

c) Identifier les étapes du processus ou les composants : Décomposer le processus ou le 

produit en étapes. Cela permettra d'analyser chaque élément individuellement. 

d) Identifier les modes de défaillance potentiels : Pour chaque étape du processus ou 

chaque composant, identifier les modes de défaillance possibles. Les modes de 

défaillance sont les problèmes ou les dysfonctionnements qui pourraient survenir. 
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e) Analyser les causes potentielles des modes de défaillance : Identifier les causes sous-

jacentes ou les facteurs qui pourraient contribuer à chaque mode de défaillance identifié. 

Recherche des défauts de conception, les erreurs de fabrication, les conditions 

environnementales, les erreurs humaines ou d'autres sources potentielles de défaillance. 

f) Évaluer les effets de la défaillance : Déterminer les conséquences ou les effets des 

modes de défaillance sur le système, le processus ou le produit. Considérer les impacts 

sur la qualité, la sécurité, les délais, les coûts ou la satisfaction du client. 

g) Estimer la gravité, la probabilité d'occurrence et la détectabilité : Évaluer la gravité 

de chaque mode de défaillance en termes de ses conséquences potentielles. Estimer la 

probabilité d'occurrence du mode de défaillance et évaluer la capacité de détecter avant 

qu'il ne se produise ou n'affecte négativement le système. 

h) Calculer le niveau de criticité : En utilisant des méthodes spécifiques, telle que la 

multiplication de la gravité, de la probabilité d'occurrence et de la détectabilité, calculer 

le niveau de criticité de chaque mode de défaillance. Cela permet de prioriser les actions 

en se concentrant sur les défaillances les plus critiques. 

i) Développer des actions recommandées : Proposer des actions spécifiques pour 

prévenir, éliminer ou réduire les modes de défaillance identifiés. Ces actions peuvent 

inclure des améliorations de conception, des modifications de processus, des procédures 

de contrôle, des formations ou d'autres mesures visant à réduire les risques. 

j) Attribuer des responsabilités et établir un plan d'action : Déterminer les personnes 

ou les équipes responsables de la mise en œuvre des actions recommandées. 

  Système de management de la santé et de la sécurité au travail : 

 La norme ISO 45001 : 

La norme ISO 45001 est une norme internationale qui exprime des exigences en matière de 

la santé et sécurité au travail « SST ». Elle a pour but de prévenir les accidents et les maladies 

professionnels afin de promouvoir un lieu de travail sain et sur pour les collaborateurs. Cette 

norme est basée sur la structure HLS (High Level Structure) qui est commune à toutes les 

normes de management ISO, ceci facilite son intégration à d’autres systèmes de 

management. 

Ainsi, la norme exige aux organismes l’identification des risques liés aux activités, et les 

évaluer en mettant en œuvre des mesures de minimiser et éliminer les risques. Elle encourage 
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notamment, de consulter les collaborateurs et les impliquer à la prise de décision qui 

concerne la SST. 

1. Définition du SMSST : Selon la norme des exigences du Système de management de la 

SST ISO 45001 :2018 « Le système de management de la santé et de la sécurité au travail 

(SST) selon la norme ISO 45001:2018 est un cadre d'approche systématique pour gérer la 

santé et la sécurité au travail au sein d'une organisation. Cette norme internationale établit 

les exigences et les lignes directrices pour mettre en place un système efficace de gestion de 

la SST. » 

2. Les objectifs du système de management de la SST : 

Selon les exigences de la norme ISO 45001:2018, l’objectif de ce dernier se constitue a 

travers les principaux éléments comme suit : 

 Leadership et engagement :  

Selon la ligne directrice ISO 45001 :2018, dans le chapitre 4 mentionne que la direction doit 

faire preuve à son implication et a son leadership envers le SMSST : 

a. Responsabilité et l’obligation de prendre en compte la prévention des traumatismes et 

pathologies liés au travail et de mettre à disposition de lieux de travail sur et sain ; 

b. La politique SMSST et les objectifs doivent être compatible avec la stratégie de 

l’organisation ;  

c. Les exigences du SMSST doit être intégrées au processus métier de l’organisation ; 

d. La disponibilité des ressources requises pour l’établissement de la mise en œuvre du 

SMSST ; 

e. Le SMSST atteint les résultats attendus ; 

f.  Communication sur l’importance de dispose d’un SMSST conformément aux exigences 

du système ; 

g. Amélioration continue. 

 Politique SST 

D’après les exigences de la ligne directrice « IS0 45001 : 2018 », la politique de la santé et 

sécurité au travail doit être compatible à l’objectif, la taille et le contexte de l’organisme. 

Inclure l’implication à prendre en considération les exigences légales et liés à la santé et 

sécurité ainsi que le bien-être au travail. La direction doit établir un cadre à l’élaboration des 

objectifs SST. Ensuite son implication à éliminer les dangers et minimiser les risques ainsi 
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qu’à sa participation à l’amélioration continue. Cette politique SST devrait faire preuve 

d’exister et présenter en documentation et communiquer au sein de l'organisation, disponible 

envers les parties intéressées, le cas échéant et pertinente.  

 L’objectif du système de management de la santé et sécurité au travail : 

Le but du système de management de la santé et sécurité au travail « SMSST » est de fournir 

un cadre pour le management des risques et des opportunités en matière de la santé et sécurité 

au travail. Les objectifs et les résultats escomptés du SMSST sont de prévenir les accidents 

du travail et les maladies professionnelles chez les collaborateurs et de fournir un lieu de 

travail sur et sain. Par conséquent, il est absolument nécessaire que les organisations 

éliminent les dangers et minimisent les risques pour la SST en prenant des mesures de 

prévention et de protection efficaces. Lorsqu’une organisation applique ces mesures dans le 

cadre de son SMSST, elles améliorent ses performances. 

 La démarche de la mise en place du système de management SST : 

Pour lancer la démarche du système de management SST, l’organisation doit d’abord définir 

les parties prenantes dans le cadre De la mise en place du système, en prenant en compte 

leurs exigences, notamment les exigences et les attentes des collaborateurs. 

Cette démarche constitue les éléments suivants : 

a) Diagnostique : Le diagnostic de la démarche du système de management SST consiste 

à évaluer l'efficacité et l'efficience de la mise en œuvre du système de management de la 

santé et de la sécurité au travail (SST) au sein d'une organisation. Il vise à identifier les 

forces, les faiblesses et les opportunités d'amélioration de la démarche en place. 

Le diagnostic du système de management SST implique généralement les étapes suivantes : 

 Collecte d'informations : Il s'agit de recueillir des données et des informations 

pertinentes sur la mise en œuvre du système de management SST, telles que la 

documentation du système, les rapports d'audit, les données de performance, les 

procédures de travail, les formations réalisées. 

 Évaluation des éléments clés : Les différents éléments du système de management SST 

sont évalués, tels que la politique SST, la planification, la mise en œuvre des mesures de 

prévention, l'évaluation des performances, les actions correctives et préventives. 
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Notamment l’implication de la direction, la participation des travailleurs, la 

communication interne. 

   Identification des lacunes : Les écarts entre les exigences de la norme ISO 45001:2018 

et la réalité de la démarche en place sont identifiés. Les points forts et les points faibles 

du système de management SST sont relevés. Les lacunes potentielles sont identifiées, 

telles que des procédures insuffisantes, une faible implication de la direction, un manque 

de formation, une communication inefficace. 

    Recommandations d'amélioration : Sur la base des résultats du diagnostic, des 

recommandations d'amélioration sont formulées. Celles-ci peuvent inclure des actions 

correctives spécifiques pour remédier aux lacunes identifiées, des suggestions 

d'amélioration des processus, des formations complémentaires, des modifications de la 

politique SST, des actions de sensibilisation. 

b) Plan d’action :  

Lors de la planification du système de management SST, l’organisation devra faire preuve à 

la planification qui examine les risques et les opportunités qui peuvent affecter les résultats 

du SMSST. Dans le processus d’identification des risques et opportunités il est de devoir de 

prendre en considération les éléments suivants : le système de management SST et ses 

conséquences, les dangers, les risques SST et autres risques, les opportunités et autres 

opportunités, les exigences légales et autres exigences. 

c) Leadership et participation des collaborateurs : 

 Leadership : 

Détermine l’engagement de la direction envers le système de management SST et son 

leadership en faisant preuve à :  

a) La responsabilité c’est d’être responsable et rendre compte de la règlementation ; 

b) Engagement sur la démarche SST cohérente avec l’objectif de l’organisation et les 

collaborateurs ; 

c) La politique SST compatible avec les objectifs du système de management SST ; 

d) Les exigences du système de management SST doit être intégrer dans les processus 

métier ; 

e) L’encadrement doit être décliné dans le leadership ; 

f) Le soutien des personnes orientées à l’effectivité et l’efficacité du système ; 

g) Promouvoir une culture ; 
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h) La protection des collaborateurs lors du signal des évènements ; 

i) L’amélioration continue. 

 Participation des collaborateurs : 

Dans les exigences de la norme ISO 45001, la participation des collaborateurs est apparu 

dans plusieurs chapitre, c’est donc pour cette cause nous allons visualiser les différents 

paragraphes qui présente le résumer de tous les textes qui aborde ce sujet dans la présente 

figure : 

Figure 7 : Représentation synthétique des textes qui entament la participation de travailleurs 

 

Source : Lefebvre, M.-H. (2020). 

La participation des collaborateurs se définis à travers les différents chapitre de la norme 

ISO 45001, dont il insiste sur l’importance de l’engagement de la direction et l’implication 

des collaborateurs envers le système de management de la santé et sécurité au travail. Car 

cela impact directement sur les objectifs commun et d’assurer l’amélioration continue de 

l’organisation. 

j) Déploiement du système de management de la SST : 

Dans le chapitre 7 des exigences du management de la SST, on parle du déploiement du 

système de management de la SST dans les processus Support qui détermine : 
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 Les ressources et les compétences : lors de la mise en place du système SST, 

l’organisation doit fournir tous les ressources et les compétences des collaborateurs 

nécessaires à la mise en place ; 

 Sensibilisation : la prise de conscience des collaborateurs et leur implication à la mise 

en place du système de management de la SST ;  

 Communication : le maintien de l’information et la sensibilisation, elle doit mettre en 

œuvre tous les moyens nécessaires pour les besoins de communication.  

  Système de management de la SST selon les lignes directrices ISO 

45003 : 

La norme ISO 45003 est une norme qui représente la ligne directrice de la gestion des risques 

psychosociaux ainsi que dans le cadre de la promotion du bien-être au travail. Cette dernière 

est complémentaire avec la norme ISO 45001. La ligne directrice du risque psychosocial est 

mise en place dans le contexte du système de management de la santé et sécurité au travail. 

Nous présentons un tableau expliquant l’apport existant entre les deux normes ISO 45001 et 

ISO 45003. Cela permet de fournir un cadre d’amélioration au niveau de la santé et sécurité 

au travail ainsi d’intégré au sein de l’organisation le système de prévention des risques 

psychosociaux à partir de la ligne directrice du risque psychosocial au travail. 

Dans le présent tableau nous expliquons la démarche comme suit : 

Tableau 1 : Comparaison entre le système de management de la SST et la ligne directrice 

du risque psychosocial : 

 La norme ISO 45001 La norme ISO 45003 

Contexte de 

l’organisme  

L’entreprise doit déterminer d’abord 

les parties intéressées et pertinentes de 

son environnement ensuite, de 

déterminé le périmètre d’application 

de son système de management de la 

santé et sécurité au travail.   

 Adaptation de la structure 

des activités de gestion des 

risques psychosociaux au 

contexte spécifique du lieu 

de travail.  

 L’entreprise doit prendre en 

compte les problèmes 

externes afin d’atteindre les 

objectifs du système de 

management SST. 



Chapitre I : Cadre Théorique 

 

33 
 

 L’entreprise assure que son 

système de management SST 

est approprié pour ses 

activités en ce qui concerne 

la gestion du risque 

psychosocial. 

 

Leadership  L’engagement de la direction. 

 L’objectif de système de 

management de la SST doit 

être compatible avec 

l’orientation stratégique de 

l’entreprise.  

Retour d’information qui détermine 

l’efficacité de la gestion et de la 

prévention des risques 

psychosociaux au sein du système de 

management de la SST, en une partie 

dans la mise en œuvre et dans son 

fonctionnement. 

 

Politique SST La politique de la santé et sécurité au 

travail doit être présenté sous forme de 

la documentation, communiqué et 

disponible au sein de l’organisation et 

des parties intéressées et pertinentes.  

 

L’engagement à la prévention des 

maladies et des traumatismes liés 

aux risques psychosociaux ainsi de 

promouvoir le bien-être au travail 

inclut dans la politique de la santé et 

sécurité au travail. 

 

Source : élaboré par moi-même inspiré par les deux normes ISO 45001-ISO 45003 

Le tableau présente les principales caractéristiques du système de management de la santé 

et sécurité au travail (SST) selon les normes ISO 45001:2018 et ISO 45003 :2021. Il met en 

évidence l'importance de la prise en compte des risques psychosociaux dans le cadre de la 

gestion de la SST et de la promotion du bien-être au travail. La norme ISO 45001: 2018 

définit les éléments essentiels d'un système de management de la SST, tels que la 

détermination du contexte de l'organisme, l'engagement de la direction et l'établissement 

d'une politique de SST. Elle met l'accent sur la nécessité pour l'entreprise de déterminer les 

parties intéressées et pertinentes de son environnement, de définir le périmètre d'application 

du système de management de la SST et de s'assurer que le système est approprié pour ses 

activités. 
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En complément, la norme ISO 45003 :2021 propose des lignes directrices spécifiques pour 

la gestion des risques psychosociaux. Elle insiste sur l'adaptation de la structure des activités 

de gestion des risques psychosociaux au contexte spécifique du lieu de travail. Elle souligne 

également l'importance de prendre en compte les problèmes externes pour atteindre les 

objectifs du système de management de la SST, en particulier en ce qui concerne la gestion 

du risque psychosocial. 

 Le risque psychosocial : 

En France, depuis les années 2000 le contexte de la prévention des risques psychosociaux a 

évolué jusqu’à nos jours,  ceci a envisagé de mener une étude d’entretien sur 21 intervenants 

parmi 27 intervenants afin de trouver les risques liés au travail tel que les risques 

psychosociaux et la santé au travail ont trouvé que la prévention de ces risques joue un rôle 

très important sur la durabilité et la pérennité des entreprises (chasset, 2019). Aujourd’hui, 

les risques psychosociaux est une tendance dans les entreprises française, la gestion des 

risques psychosociaux est devenue une prise de conscience de la nécessité de mettre en 

œuvre les préventions. (Pezet-lLangevin, 2020) 

1. Définition du risque psychosocial : 

Selon la ligne directrice de l’ISO 45003: « le risque psychosociale est une combinaison de 

la probabilité d’occurrence d’une exposition à un ou plusieurs risques de nature 

psychosociale liés au travail, et de la gravité des blessures et des problèmes de santé pouvant 

être causés par ces risques. » (ISO 45003) 

 Dans une autre définition, les risque psychosocial est un risque imprévisible qui n’a pas de 

lien direct avec les dangers matériels et son origine nait à l’intérieur de l’organisation du 

travail. Il est le résultat de contact entre les attentes des salariés et les exigences de la situation 

de travail (Sévéon, 2021) 

2. Les facteurs de risque psychosocial (RPS) au travail : 

Les facteurs de risque psychosocial peuvent être définis par les contraintes de charge de 

travail qui est la surcharge causée par l’insuffisance de la main d’œuvre, mais aussi la 

pression psychologique sous l’effet conjugué des nouvelles méthodes de gestion et de la 

technologie de communication. L’autonomie qui est conditionnée à la réussite 

professionnelle afin de montrer les compétences et en développer de nouvelles, les salariés 

doivent pouvoir agir, réfléchir et débattre. Parfois soumis à des logiciels, des normes à 
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respecter et de la prescription comportementale, la reconnaissance est essentielle au maintien 

de l’estime de soi.  

Nous illustrons ces facteurs en schéma dans la présente figure : 

Figure 8 : Schéma synthétique des facteurs RPS 

 

                                 Source : Sévéon, O. (2021). 

Ce schéma explique les deux facteurs de contexte qui concerne toutes les entreprises : la 

crainte au chômage et l’affaiblissement des collectifs de travail. D’autres déterminants 

découlent de caractéristiques propres à chaque entreprise telle que la reconnaissance, 

autonomie et soutien social modifient la santé mentale lorsqu’ils sont régressés celle de la 

flèche en bas du graphique. Au sens opposé de la flèche explique de mauvais effets ces 

quatre facteurs suffit de menacer la santé des collaborateurs. 

3. Typologie du risque psychosocial : 

Le risque psychosocial s’identifie comme un risque pour la santé mentale, physique et 

sociale nait à partir des conditions de travail et les facteurs organisationnels et relationnels 

pouvant affecter le fonctionnement mental. Il existe deux dimensions dans la typologie du 

RPS présenté dans le tableau suivant :  
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Tableau 2 : Typologie des RPS selon les dimensions individuelle et collectives 

 

Source : HARAMI, s. (2020). 

Dans le tableau ci-dessus résume les typologies du RPS selon les deux dimensions 

individuelle et collective. Il existe dans la dimension individuelle telle que le risque du stress, 

troubles de sommeil qui concerne un individu. Par contre dans la dimension collective 

concerne plusieurs personnes qui sont affecté par le risque psychosocial tel que le 

harcèlement moral, agressivité etc. …  

4. Les risques psychosociaux : 

L’employeur doit tenir en compte de la nature des activités de l’organisation, en évaluant le 

risque pour la santé et sécurité des employés en prenant en considération les équipements de 

travail, l’aménagement et réaménagement des lieux de travail, le choix des procédés de 

fabrication etc… 

Suite à cette évaluation, le responsable met en œuvre les actions de prévention notamment 

les méthodes de travail et de production assurant la protection de la santé et sécurité des 

collaborateurs, ceci explique de veiller sur le bien-être des individus au sein des entreprises. 
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De ce fait il est important d’assurer la protection corporelle et psychique des collaborateurs, 

à travers la prévention des risques suivants :  

a) L’épuisement professionnel : 

L’épuisement professionnel est présenté par l’épuisement des ressources physiques, 

psychologique et émotionnel des individus émergé par les exigences du travail qui dépasse 

la capacité de l’individu au travail. Il est apparu depuis les syndromes suivants : 

 Les conflits ;  

 Exposition à une conjonction de facteur de risque psychosocial sur une longue durée ; 

 Attitudes et comportements négatif avec les collègues, cynisme. 

b) Stress au travail : 

Il est nait à partir de la conséquence du déséquilibre entre les contraintes du travail et les 

ressources nécessaire face à ce dernier.  

c) Le burnout : 

Le burnout se détermine par : « Un syndrome d’épuisement émotionnel, de 

dépersonnalisation et de réduction de l’accomplissement personnel. » (LWEINS, 2020) 

Il s’émerge par l’occurrence à l’exposition par un ensemble de facteur des risques 

psychosociaux, parmi ces facteurs sont :  

 Facteurs sociétaux : d’après les chercheurs, ils considèrent que l’augmentation des 

chiffres de burnout a rapport avec l’évolution technologique qui découle le changement 

de mentalité des entreprises. (LWEINS, 2020) 

 Facteurs organisationnels : ces facteurs de l’environnement organisationnel 

constituent à travers les principales ressources et source de stress d’épuisement 

professionnel tels que :  

 La charge au travail ; 

 Condition du travail ; 

 Dangers liés à la sécurité du travailleur ;  

 La qualité de vie au travail. 

 Durant l’élaboration du présent chapitre, la relation entre les concepts liés à cette thématique 

de recherche ont pris leur lumière. A ce propos, nous avons pu comprendre théoriquement 
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le lien existant entre la santé et sécurité au travail ainsi que le risque psychosocial qui sont 

complémentaire. 
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Chapitre 2 : Méthodologie et contexte de la recherche 

Dans ce second chapitre, se présente la justification du choix de la méthodologie ainsi que 

la méthode et les outils de collecte des données pour comprendre la démarche de présentation 

des informations liés à notre travail de recherche. Par la suite, nous allons entamer à la 

présentation de notre organisme d’accueil.  

 Méthodologie de la recherche 

La présente recherche consiste à faire un état des lieux de la gestion des risques du processus 

RH dans le cadre de la mise en place d’un système de management de la santé et sécurité au 

travail, selon les exigences de la norme ISO 45001:2018 et la ligne directrice de la norme 

ISO 45003:2021 liée au risque psychosocial. Ce travail de recherche a pour objectif de 

déterminer le lien entre le système de management de la santé et sécurité au travail d’une 

part, et la ligne directrices de risque psychosocial d’autre part dans les processus des 

ressources humaines.  

II.1.1 Positionnement épistémologique de la recherche : 

La posture épistémologique est une prise de position, un paradigme dans lequel s’émerge le 

travail de recherche. Dans les sciences de gestion, il existe plusieurs postures 

épistémologiques dans lequel le chercheur opte un choix de positionnement qui permet de 

comprendre le raisonnement logique du travail de recherche depuis l’élaboration de sa 

recherche, sa démarche méthodologique, jusqu’à la collecte des données et le traitement des 

résultats obtenus.  

Dans le cadre du positionnement de notre étude implique le choix de l’un des trois 

paradigmes c’est-à-dire le choix d’une perspective qui guide la recherche, ces paradigmes 

sont : 

1. Le positivisme : il se repose sur l’idée de l’obtention de la connaissance à travers 

l’observation et la mesure, la recherche doit être objective et empirique. 

2. Le constructivisme : la connaissance est construite socialement ceci dit que les 

individus créent leur propre réalité.  

3. L’interprétativisme : dans ce paradigme, la connaissance est subjective et les individus 

construisent leur propre réalité. Cela a travers de l’étude des expériences et les 

perspectives des autres individus.  
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En choisissant le paradigme, le chercheur détermine son approche de recherche, sa méthode 

de collecte et d’analyse des données. Ce qui implique la façon dont les résultats de recherche 

sont interprétés. 

 La présente recherche qui porte sur la gestion des risques liés au processus management des 

ressources humaines dans le cadre de la mise en place du système de management de la SST 

s’inscrit dans le paradigme d’interprétativisme dans l’approche qualitative, qui se définit 

selon Berthier, le choix de l’approche fait partie de la stratégie de la recherche. Pour 

déterminer l’objectif de l’approche choisi à savoir qualitative ou quantitative demeure à la 

finalité poursuivie pour l’objet d’étude.  

 Approche qualitative :  

Dans les sciences sociale et humaine, cette approche a pour objectif d’explorer et d’expliquer 

le comportement des individus d’une population vivante. D’après Angers « il s’agit d’établir 

le sens de propos recueillis 4ou de comportement observés.» Ceci explique que le chercheur 

s’appuie sur les données qualitatives basées sur les mots et le comportement des individus.  

 Approche quantitative : 

Dans cette approche, l’objectif de l’étude et de mener à faire des données quantifiable et 

mesurable, c’est à travers l’expression des modalités de la variable par des nombres. 

En choisissant le paradigme, le chercheur détermine son approche de recherche, sa méthode 

de collecte et d’analyse des données. Ce qui implique la façon dont les résultats de recherche 

sont interprétés. 

Cependant, notre étude s’inscrit dans une approche qualitative dictée par une philosophie 

positivisme déductive. Ce choix est porté sur différents enjeux que porte notre thématique, 

qui fut d’actualités de nos jours en Europe. Plusieurs recherches ont été menées à l’étude 

pour les risques liées à la santé et sécurité au travail ainsi que les risques liés au management 

des ressources humaines. De ce fait, notre travail de recherche consiste à analyser ces risques 

dans le processus support en se basant sur les deux normes ISO 45001 « système de 

management de la santé et sécurité au travail » et ISO 45003 liés au risque 

psychosocial ensuite, de déduire la relation qui existe entre les deux normes.  

 L’échantillon : 

Le choix de la population est porté autour de toutes personnes impliquées à la mise en place 

du système de management de la santé et sécurité au travail et la gestion des risques 

psychosociaux dans l’organisme.  
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Pour ce faire, la constitution de l’échantillonnage s’identifie à travers deux démarches 

comme l’indique Velmuradova, il existe la démarche probabiliste qui est menée dans une 

étude quantitative et la démarche non probabiliste dans l’étude qualitative. 

Enfin, pour avoir des informations plus pertinentes, notre échantillon est constitué des 

personnes suivantes : 

 Directrice SMI Branche commercialisation ; 

 Trois cadres supérieurs 

Ce choix est argumenté par rapport à leur implication dans le système de management de la 

santé et sécurité au travail ainsi que dans la gestion des risques psychosociaux des 

collaborateur au sein de l’entreprise et les mieux placé pour nous éclairer dans notre travail 

de recherche. 

II.1.2 Méthodes et outils de collecte des données : 

Dans l’étude qualitative, il existe plusieurs méthodes de collecte des données que le 

chercheur peut utiliser pour recueillir des informations en profondeur sur les expériences, 

les attitudes et les perceptions des individus.  

Afin de recueillir les informations détaillées à propos de notre étude, nous utilisons les 

méthodes de collecte des données suivantes :  

Dans cette recherche, nous optons pour l’outil d’entretien de type semi-directif, ce choix 

s’est porté au détriment des autres outils afin de créer la relation entre le chercheur et 

l’individu interrogé, pour vérifier les hypothèses et donner l’inspiration pour d’autres.  

1. Analyse documentaire : 

L’analyse documentaire consiste à étudier les documents fournie de la part de l’entreprise 

pour but d’obtenir les informations pertinentes qui contribuent à notre travail de recherche. 

Parmi les documents disponibles au sein de l’organisme, la documentation implique des 

fichiers PDF, les normes, les fiches processus, politique SMI qui permet d’accentuer sur 

l’objectivité de notre recherche, en appui sur la clarté et transparence de la source 

d’information que nous avons pu extraire. 
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2. Les Entretiens : 

Cette méthode de collecte des données représente l’un des outils les plus courant dans l’étude 

qualitative, il peut être structuré ou non structuré, individuel ou par groupe. Les entretiens 

consistent à coller la réalité vers l’objet de l’étude, il existe différents type d’entretien parmi 

eux :  

 Entretien directif : dans ce genre d’entretien le répondant à champ bien précis pour la 

réponse des questions posées ; 

 Entretien non directif : le répondant à la liberté dont la manière de répondre aux 

questions. 

 Entretien semi directif : c’est entre l’entretien directif et non directif. 

Dans cette recherche, nous optons pour les méthodes de collecte sur la base de l’analyse 

documentaire et  des entretiens de type semi-directif, ce choix s’est porté au détriment des 

autres méthodes afin de créer la relation entre le chercheur et l’individu interrogé, ainsi que 

les document fournies pour vérifier les hypothèses et donner l’inspiration pour d’autres. 

II. Les outils de collecte et de traitement des données : 

Dans le cadre d’une étude qualitative, nous présentons les outils pertinents afin de collecter 

des données pour notre travail de recherche. Ces outils se constituent comme suit : 

 La grille d’évaluation : est un outil utilisé pour évaluer et noter des critères spécifiques 

liés à un phénomène étudié. Dans le contexte d'une étude qualitative, une grille 

d'évaluation peut être utilisée pour évaluer des comportements, des performances, des 

compétences ou d'autres aspects pertinents observés chez les participants. 

 La check-list : est un outil simple et pratique qui répertorie des éléments ou des critères 

à observer ou à vérifier. Dans une étude qualitative, une check-list peut être utilisée pour 

s'assurer que toutes les informations pertinentes sont collectées lors des observations ou 

des entretiens 

 Guide d’entretien : 

Afin d’élaborer un guide d’entretien, il est important de structurer les idées sur la thématique 

et de connaitre la manière dont il faut poser les questions. Le guide d’entretien a pour objectif 

d’un cadre général à suivre lors des entretiens. Il est flexible aux réponses données, mais 

aussi flexible en termes de questions. (Annexe 1) 
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Dans le cadre de notre étude, notre guide d’entretien est structuré en trois parties comme 

suit :  

 La partie introductive : qui nous permet de comprendre la culture management des 

risques en sein de l’organisme ; 

 La seconde partie qui explique le traitement des risques ; 

 Pour conclure, nous recueillons les données sur la certification de l’organisme 

Dans la présente recherche, nous allons retranscrire notre entretien que nous allons traiter 

manuellement afin de passer par les étapes suivantes : 

 La lecture attentive : permet de lire attentivement la transcription afin de comprendre 

le contexte ;  

 Codage : cette étape permet à l’identification des thèmes ou des catégories qui 

s’émergent dans la transcription ; 

 Analyse : elle analyse les liens entre les thèmes ou les catégories  

Interprétation : permet de donner des résultats sur la signification des données. 
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  Présentation de l’organisme d’accueil : 

Ce travail de recherche est élaboré au sein de la direction générale de NAFTAL. L'organisme 

d'accueil au sein de NAFTAL - Direction Générale est un département essentiel de 

l'entreprise nationale de distribution et de commercialisation des produits pétroliers 

NAFTAL. Cet organisme joue un rôle clé dans la gestion des ressources humaines de 

l'entreprise.  

II.2.1 Historique de NAFTAL : 

La SONATRACH a été créée en 1963 en réponse à la détention de la richesse pétrolière du 

pays par des firmes étrangères. Son objectif principal était de devenir le moteur du 

développement économique de l'Algérie indépendante. En 1981, par décret, l'Entreprise 

Nationale de Raffinage et de Distribution de Produits Pétroliers (ERDP) a été créée, avec 

pour mission l'industrie du raffinage des hydrocarbures liquides et la distribution des 

produits raffinés sur le territoire national. 

En 1983, l'ERDP a été renommée NAFTAL, en référence au mot arabe "NAFT" signifiant 

pétrole, et "AL" en référence à EL DJAZAIR. En 1987, une séparation a été effectuée entre 

l'activité de raffinage (prise en charge par NAFTEC) et l'activité de commercialisation et de 

distribution des produits pétroliers (prérogative de NAFTAL). 

En 1998, NAFTAL a été transformée en une société par actions (SPA) avec un capital social 

de 6 650 000 000 DA, détenue à 100% par la SONATRACH. Son capital social a été 

augmenté en 2002, conformément à une résolution de l'Assemblée Générale Extraordinaire 

(AGEX). Le siège social de NAFTAL est situé à Alger, et elle est chargée de la distribution 

et de la commercialisation des produits pétroliers sur le marché national. 

NAFTAL se compose de cinq branches d'activités : les carburants, le GPL (Gaz Pétrole 

Liquéfié), la commercialisation, l'international et les LPB (Lubrifiants, Pneumatiques et 

Bitumes). Ses missions principales comprennent l'organisation et le développement de 

l'activité de commercialisation et de distribution des produits pétroliers, le stockage et le 

transport des produits pétroliers, la distribution des bouteilles de GPL, la fabrication et la 

vente de bitumes, ainsi que la mise en œuvre de mesures de sécurité industrielle et de 

protection de l'environnement. Tel que présenté dans la figure suivante : 
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Figure 9 :L’organigramme de l’entreprise, document interne de la direction exécutif de 

stratégie, planification et économie. 

 

 

Source : Document interne de l’entreprise 

 Analyse de la structure générale de NAFTAL selon le modèle de 

Mintzberg : 

En se projetant au trois principes comme suit : les parties clés de l’organisation, les 

mécanismes de coordination du travail et les types de décentralisation. Cela nous permet de 

configurer l’organisation actuelle de Naftal. 

Rappelons les trois principes du modèle de Mintzberg : 
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Figure 10 : Les parties clés de l’organisation (Mintzberg, 1986) 

 

Source : Mintzberg 1986 

La structure de Naftal est organisée en trois niveaux hiérarchiques, comprenant la direction 

générale, la structure fonctionnelle et les structures opérationnelles, et le mode de 

coordination du travail se caractérise par la standardisation et le contrôle des procédés. La 

décentralisation verticale et horizontale est présente pour consolider le pouvoir et le contrôle 

décisionnel, avec une centralisation des décisions stratégiques au niveau de la direction 

générale. 

 Mission de NAFTAL : 

NAFTAL a pour mission principale la distribution et la commercialisation des produits 

pétroliers sur le marché national en Algérie. L'entreprise joue un rôle clé en fournissant près 

de 7,5 millions de tonnes équivalent pétrole, ce qui représente environ 51% de la 

consommation nationale d'énergie finale. Les principales missions de NAFTAL 

comprennent l'organisation et le développement de l'activité de commercialisation et de 

distribution des produits pétroliers, le stockage et le transport des produits pétroliers sur le 
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territoire national, l'enfutage et la distribution des bouteilles de GPL, ainsi que la fabrication 

et la vente de bitumes pour les utilisateurs, en particulier les sociétés de travaux publics. 

NAFTAL est également chargée de veiller à l'application des mesures de sécurité 

industrielle, à la protection de l'environnement en coordination avec les organismes 

compétents, à la réalisation d'études de marché sur l'utilisation et la consommation des 

produits pétroliers, à la mise en place de systèmes d'audit et de systèmes d'information 

intégrés, ainsi qu'à l'optimisation des infrastructures et au respect des mesures de sécurité 

internes conformément à la réglementation en vigueur. 

II.2.2 Présentation de l’effectif global de NAFTAL :   

Sur la base de consultation des documents internes de l’entreprise, nous avons pu exploiter 

le bilan annuel année 2022 de l’emploie au sein de la DERH de NAFTAL qui se résume 

dans un tableau qui représente la comparaison entre les effectifs prévus et les réalisations 

effectives au sein de différentes entités de NAFTAL pour l'année 2022. Les différentes 

entités comprennent le siège social, les branches de Commercialisation, GPL et Carburants, 

la Direction des Activités SC (Soutien Central), ainsi que les centres de formation de 

Khroub, Oran et Alger. 

Le tableau permet de visualiser les variations des effectifs dans chaque entité de NAFTAL 

par rapport aux prévisions, mettant en évidence les écarts positifs ou négatifs. Il donne ainsi 

un aperçu de la situation des effectifs au sein de l'organisation pour l'année 2022. 
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Tableau 3 :L’effectif de la société et le Plan 2022 

Source : Document interne de l’entreprise 

Le tableau présente les effectifs prévus et réalisés pour l'année 2022 dans différentes entités 

de NAFTAL. Globalement, les effectifs ont atteint 99% des prévisions. Certaines branches 

ont dépassé leurs prévisions, notamment la branche Commercialisation, tandis que d'autres 

ont enregistré des écarts négatifs, comme la branche GPL et la branche Carburants. Les 

centres de formation ont également connu des écarts positifs ou négatifs. Ces chiffres 

reflètent les variations des effectifs au sein de NAFTAL pour l'année 2022. 

A travers le cheminement de notre étude au sein de NAFTAL, ainsi sur la base de la 

méthodologie de recherche expliquée dans le présent chapitre. Nous allons suivre la 

démarche pour la collecte des informations nécessaire pour présenter interpréter les résultats 

obtenus dans le contexte de notre organisme d’accueil. Cela sera présenter dans le chapitre 

suivant. 

 

 

 

 

Effectifs 

Effectif Global 

Prévisions 

Initiales 2022 

Réalisations 

2022 
Écart 

Tx de 

Réal. 

Siège Social 1 032 1 072 40 104% 

Branche Commercialisation 12 841 13 144 303 102% 

Branche GPL  10 638 10 192 -446 96% 

Branche Carburants 7 138 7 013 -125 98% 

Direction Activités SC 666 678 12 102% 

Centre de formation Khroub 49 51 2 104% 

Centre de formation Oran 11 5 -6 45% 

Centre de formation Alger 4 2 -2 50% 

Total 32 379 32 157 -222 99% 
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Chapitre 3 : Présentation des résultats empiriques 

Dans ce dernier chapitre, nous allons exposer toutes les informations récoltés à travers la 

démarche expliqué dans le chapitre précèdent. Ensuite, nous allons les interpréter afin de 

répondre à notre problématique et confirmer l’une de nos hypothèses.  

 Résultats de l’observation : 

Cette section a pour but de présenter l’analyse des documents ainsi que l’observation des 

résultats à travers les outils ainsi que les méthodes utilisées pour la collecte des données 

telles que mentionnées dans le deuxième chapitre ci-dessus.  

III.1.1 Diagnostic : 

Dans le premier chapitre du présent travail de recherche nous avons élaboré le système de 

management de la santé et sécurité au travail selon la norme ISO 45003 sous forme d’un 

tableau (Tableau 1), sur la base de ce dernier nous avons pu faire la grille d’observation 

suivante : 
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Tableau 4 : Grille d’évaluation 

 

Source : Elaborer par nous-même sur la base des deux normes ISO 45001- ISO 45003 



Chapitre 3 : Présentation des résultats empiriques 

 

 

52 
 

 

Le tableau suivant a été élaboré sur la base des exigences de la norme ISO 45001 (Système 

de management de la santé et sécurité au travail) et la ligne directrice du risque psychosocial 

de la norme ISO 45003. A partir de cela nous avons pu en souligné les anomalies liés à la 

pratique de la gestion des risques psychosociaux. De ce fait, les résultats de la grille 

d’évaluation expliquent le manque de la documentation et de la procédure du management 

des risques psychosociaux, par contre la prévention de ce dernier existe d’une manière 

automatique et non formalisé. 

III.1.2 Plan d’action :  

Sur la base des résultats de la grille d’évaluation nous proposons des actions à mettre en 

œuvre face aux anomalies soulevées lors de l’observation dans le tableau suivant :  

Tableau 5 : Plan d’action 

Action à mettre en œuvre   Responsable Délai 

Engager de la direction au management des risques 

psychosociaux. 

Responsable 

qualité 

Semestre 

 

Sensibiliser et prendre conscience sur l’importance du 

management des risques psychosociaux.  

Responsable RH 01 année 

Implication du personnel.  Responsable RH 2 à 5 années 

Mettre les informations nécessaires à la gestion des risques 

psychosociaux sous forme de documentation (Base de données). 

Responsable 

qualité 

5 années 

Former des travailleurs et parties intéressées à la gestion des 

risques psychosociaux. 

Responsable 

formation 

En continu 

Identifier et prendre les mesures de préventions pour la gestion 

des risques psychosociaux. 

Responsable 

qualité 

En continu 

Définir les processus de signalement des non-conformités et des 

incidents qui ont impact sur la santé psychologique, la sécurité et 

bien-être. 

Responsable 

qualité 

En continu 

Utiliser les informations tirées des enquêtes et recommander les 

actions correctives.  

Responsable 

règlementaire 

Périodique 

(Annuel) 

  Source : Elaborer par nous-même sur la base de la grille d’évaluation 

Ce tableau explique des actions correctives à mettre en œuvre afin d’améliorer la gestion des 

risques psychosociaux issues de la santé et de la sécurité au travail. Conformément à la ligne 

directrice de la gestion du risque psychosocial de la norme ISO 45003, ces actions ont été 

élaborées sur la base des défaillances déterminées dans la grille d’évaluation ci-dessus. 
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III.1.3 Résultats de l’analyse documentaire : 

Dans le présent travail de recherche, les fiches processus disponible au sein de l’entreprise 

qui ont un lien à notre thématique de recherche sont : 

 Fiche processus des Ressources Humaines : 

La fiche processus des Ressources Humaines est présentée sous forme d’un logigramme 

pour expliquer l’enchainement des activités d’une manière plus compréhensive. (Annexe 2) 

 Cette fiche processus est constitué de : 

Tableau 6 : Analyse de fiche processus RH 

Description des activités  Détermination des orientations stratégique en 

matière d’acquisition et développement des 

compétences. 

 Lancement de compagne de recueil des besoins. 

 Analyse des besoins de formation, en emploi à 

moyen terme. 

 Mettre en œuvre le plan de formation, 

recrutement et des projets RH. 

Responsabilité et rôle   Président du directeur général.* 

 Directeur central des ressources humaines. 

 Directeur central des œuvres sociales. 

 Directeur central d’administration général. 

Indicateur de performance  Taux de traitement :Σ Requêtes traitées / 

Σ Requêtes reçues 

 

Source : Elaborer par nous-même sur la base du document interne de l’entreprise 

Dans le tableau présenté ci-dessus, il détermine les éléments clés dont la fiche processus des 

ressources humaines est constituée. Cette fiche de processus RH couvre les activités clés 

telles que la planification stratégique des compétences, l'identification des besoins de 

formation, la mise en œuvre de plans de formation et de recrutement, ainsi que la définition 

des rôles et des responsabilités des acteurs impliqués. Cependant, certains aspects pourraient 

être plus précisément définis, comme le lien entre le directeur central d'administration 

générale et les processus RH. De plus, il pourrait être utile d'inclure d'autres indicateurs de 

performance pertinents pour évaluer le succès global du processus RH, tels que la 

satisfaction des employés, les taux de rétention ou les résultats des évaluations de 

performance. 
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 Fiche processus santé et bien-être : 

La fiche processus santé et bien-être (SBE) est présentée sous forme d’un logigramme qui 

montre les informations simple et explicatif. (Annexe 3) 

 Le contenu de ce dernier se résume comme suit : 

Tableau 7 : Analyse du processus SBE 

Description des activités  Détermination des besoins et attentes des 

travailleurs en matière d’environnement et de 

santé. 

 Elaboration du programme de fonctionnement 

environnement de travail. 

 La mise en œuvre les plans d’action en assurant 

la communication nécessaire. 

Responsabilité et rôle   Président du directeur général. 

 Directeur central des œuvres sociales. 

 Directeur central d’administration général. 

Source : Elaborer par nous-même sur la base du document interne de l’entreprise 

Ce tableau expose les éléments essentiels de la fiche processus Santé et Bien-être (SBE). 

Cette fiche processus met l'accent sur l'identification des besoins et attentes des travailleurs 

en matière d'environnement et de santé, ainsi que sur l'élaboration et la mise en œuvre de 

plans d'action pour répondre à ces besoins. Cependant, il pourrait être utile de préciser 

davantage les actions spécifiques qui seront mises en place dans le programme de 

fonctionnement de l'environnement de travail 

 Fiche processus Qualité, santé et environnement : 

La fiche processus qualité, sécurité et environnement (QSE) est présentée sous forme d’un 

logigramme qui facilite la compréhension et la présentation des activités.(Annexe 4)  

Le contenu de ce dernier se résume comme suit : 
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Tableau 8 : Analyse de la fiche processus QSE 

Description des activités  Développement les activités HSE. 

 Elaboration des risques SS. 

 Réalisation des études règlementaires des 

installations de NAFTAL. 

 Diagnostique de conformité règlementaire. 

 La gestion des déchets spéciaux et spéciaux 

dangereux. 

 Réalisation des investigations suites aux 

accidents et incidents. 

 Elaboration des plans d’action globaux par 

branches et société de l’année. 

Responsabilité et rôle   Président du directeur général. 

 Directeur. 

 Directeur central des œuvres sociales. 

 Directeur central d’administration général. 

Indicateur de performance  Taux de traitement :Σ Requêtes traitées / 

Σ Requêtes reçues 

 

Source : Elaborer par nous-même sur la base du document interne de l’entreprise 

Ce tableau détermine les éléments importants d’une fiche processus Qualité, Sécurité et 

Environnement (QSE). Cette fiche de processus couvre un large éventail d'activités liées à 

la qualité, à la sécurité et à l'environnement. 

III.1.4 Résultats des entretiens : 

Après avoir les informations disoponible au sein de l’organisme ainsi que la connaissance 

théorique de notre thématique porté sur la gestion des risques liés au processus management 

des ressources humaines dans le cadre de la mise en place du système de management SST 

conformément aux deux normes : ISO 45001- ISO 45003. Sur cette base nous présentons les 

résultats obtenu lors des entretiens avec les responsables dans le tableau suivant : 
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Tableau 9 : Présentation des résultats des entretiens 

 Culture de la gestion des 

risques 

ISO 45001 ISO 45003 

Directrice du système de 

management SST / Branche 

Commercialisation 

La culture de la gestion des 

risques est la passation de 

l’entreprise de la protection 

à la prévention des risques 

SST c’est-à-dire de 

l’approche réactive à une 

approche proactive. Son 

importance s’inscrit dans 

l’outil de préalable du 

facteur de succès d’une 

entreprise qui met en place 

un système de management 

SST. 

Pour la branche 

Commercialisation, la 

certification au système de 

management SST sont en cours 

de mise en place. Ainsi pour 

l’analyse des risques SST sont 

mené par l’analyse de 

l’échantillon du centre de 

bitume de Ghardaïa. 

L’indisponibilité de 

la gestion des 

risques 

psychosociaux 

d’une manière 

formalisée. 

Cadre Supérieur 1   

La culture de gestion des 

risques est la connaissance 

par tous les salariés de 

l’entreprise, les différents 

risques liés à leurs activités 

afin de leur permettre 

d’acquérir de règles de 

comportement et des 

réflexes appropriés en cas 

d’évènement indésirable. 

L’importance de cette 

démarche est de préserver 

la santé et la sécurité des 

travailleurs. 

 

 

L’identification des risques a 

été faite en collaboration avec 

le personnel concerné et a 

Généré l’implication du 

personnel dans cette démarche 

et la prise de conscience quant 

aux risques associés à leurs 

postes de travail. 

L’entreprise traite ses risques 

par la mise en œuvre des 

actions de façon concrète afin 

de réduire les risques auxquels 

elle est exposée. 

 

Ce risque n’a pas été 

identifié dans le 

cadre de l’analyse 

des risques SST au 

niveau de 

la société 

Cadre Supérieur 2  

La culture des risques au 

sein de l’entreprise permet 

de facilité la formalisation 

du système de management 

SST. 

 

La sécurité est commencée par 

la sécurité des installations 

ainsi que la sécurité des 

travailleurs. Par la suite est 

apparu la survenance de mise 

en œuvre des exigences du 

référentiel, la prévention des 

L’identification des 

risques 

psychosociaux sont 

identifié d’une 

manière subtile 
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risques SST ainsi que la mise 

en œuvre des plans d’action. 

La première branche qui a 

commencé la démarche de 

certification au système de 

management SST est la 

branche carburant de Dar-El-

Bida. 

Cadre Supérieure 3  

La culture de gestion des 

risques est la connaissance 

par tous les salariés de 

l’entreprise, les différents 

risques liés à leurs activités 

afin de leur permettre 

d’acquérir de règles de 

comportement et des 

réflexes appropriés en cas 

d’évènement indésirable. 

L’importance de cette 

démarche est de préserver 

la santé et la sécurité des 

travailleurs. 

 

 

La certification de l’entreprise 

au système de management de 

la SST permet de donner de 

l’assurance aux parties 

prenantes. 

 

Projet de mise en 

place d’une 

structure d’écoute 

psychologique des 

travailleurs.  

Source : Elaborer par nous- même 

Les entretiens été semi-directifs restreints menés auprès de quatre responsables. Lors de ces 

derniers, les questions ont été basé sur trois thématique liés à notre projet d’étude tel que la 

culture de la gestion des risques, la certification au système de management SST (les 

exigences de la norme ISO 45001 : 2018) et la norme du risque psychosocial (Ligne 

directrice ISO 45003 : 2021). Les résultats sont présenté dans le tableau ci-dessus selon 

l’explication de chaque interviewé de l’entreprise. Les résultats de ce dernier consistent en 

premier la culture de la gestion des risques SST qui est considérée comme essentielle pour 

préserver la santé et la sécurité des travailleurs. L'entreprise mène des analyses des risques, 

implique le personnel dans cette démarche et met en œuvre des actions concrètes pour 

réduire les risques. Ensuite, La certification au système de management SST est en cours 

dans la branche Commercialisation et vise à donner de l'assurance aux parties prenantes. La 

sécurité des installations et des travailleurs est une préoccupation centrale, et la mise en place 
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des exigences du référentiel et des plans d'action est en cours dans la branche carburant de 

Dar-El-Bida. Enfin, le mangement des RPS, l’entreprise envisage de mettre en place une 

structure d’écoute psychologique des travailleurs avec la médecine de travail. Ces entretiens 

permet de compléter la grille d’évaluation effectué dans la première section afin d’analyser 

les anomalies soulevés ainsi que d’observer le lien existant entre les risques physiques ainsi 

que les risques moraux. 

III.1.4 Identification des risques psychosociaux au sein de NAFTAL : 

Suite à l’analyse documentaire disponible au sein de l’organisme ainsi que la collècte des 

données lors des observations du terrain tel que :les entretiens et la grille d’évaluation permet 

d’identifier les risques psychosociaux selon la méthode AMDEC comme suit : 

Tableau 10 : Identification des risques psychosociaux au sein de NAFTAL 

 

Source : Elaborer par nous-même  

L’identification des risques psychosociaux a été suivie par les règles de la procédure de 

mangement des risques appliquée au sein de l’entreprise tel que l’échelle de gravité et de 

fréquence calculé par des experts en la matière. Ce tableau représente L'AMDEC (Analyse 

des Modes de Défaillance, de leurs Effets et de leur Criticité) est une méthode d'analyse des 

risques largement utilisée dans de nombreux secteurs, notamment l'industrie, pour évaluer 

les modes de défaillance potentiels d'un système, leurs effets sur les performances et la 

criticité associée. Le calcul de la criticité égale la gravité multiplié par la fréquence : C = G 

X F 

4 3 12

Manque de motivation

Licenciement/Démission

Condition de travail inadapté

Relation conflictuel

Surmenage du travail

3 3 9Altération du sentiments d'apartenance

Licenciement/Démission

Baisse de la performance

Baisse de la performance

La non reconnaissance

Non compatibilité des objectifs 

Burnout

1 2Surcharge au travail Manque de motivation

Horaire de travail rigide

Manque d'éffectif

2

Maladie professionnel

Le stress négatif

G C Action à mettre en œuvre Responsable Delai

Evaluation TraitementDéfaillance

Mode Effet possible Causes possibles F
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En résumé, le tableau AMDEC est utilisé pour identifier, évaluer et gérer les risques 

potentiels en fournissant une vue d'ensemble des modes de défaillance, de leurs causes, de 

leurs effets, de leur criticité et des actions nécessaires pour les traiter. 

 Discussion des résultats obtenus 

La revue de littérature effectuée dans le premier chapitre de ce travail de recherche a fourni 

des résultats significatifs qui contribuent à la compréhension approfondie de l'importance 

de la gestion des risques psychosociaux dans le milieu de travail. Plusieurs études ont été 

réalisées, chacune apportant des éclairages précieux sur cette problématique. 

L'étude menée par Claire Edey Gamassou (2018) a mis en évidence d’un lien étroit entre la 

santé physique et morale, soulignant que ces deux dimensions sont étroitement liées 

lorsqu'il s'agit de prévenir et de gérer les risques psychosociaux. Il est crucial de prendre en 

compte à la fois la santé physique et mentale des employés pour garantir leur bien-être 

global. Cette constatation renforce l'idée que la gestion des risques psychosociaux doit être 

abordée de manière holistique, en intégrant les différents aspects de la santé des individus. 

Une autre étude menée par Levy (2022), axée sur le contexte de l'enseignement supérieur, 

a révélé un niveau élevé de stress parmi les enseignants, ce qui a un impact direct sur leur 

bien-être psychologique et physique. Cette recherche met en évidence l'importance de 

prendre des mesures spécifiques pour prévenir et atténuer les risques psychosociaux 

propres à chaque secteur d'activité. Chaque domaine professionnel peut présenter des défis 

particuliers en termes de risques psychosociaux, et il est essentiel de comprendre ces 

spécificités pour élaborer des stratégies de gestion appropriées. 

Par ailleurs, les travaux de Jaoul (2003) et Levy (2022) ont souligné les conséquences 

graves des troubles psychosociaux, notamment le burnout, qui peut entraîner des conflits et 

même des suicides. Ces résultats mettent en évidence l'urgence de prendre les risques 

psychosociaux au sérieux et d'adopter une approche proactive pour les prévenir et les 

traiter efficacement. La gestion des risques psychosociaux ne peut pas être négligée, car 

elle a un impact direct sur la santé mentale et physique des employés, ainsi que sur la 

performance globale de l'organisation. 

Les enquêtes menées par Rafaël Weissbrodt (2018) ont révélé un lien positif entre les 

mesures préventives mises en place dans l'environnement professionnel et l'environnement 

psychosocial au travail. Ces recherches soulignent l'importance d'une approche globale de 
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la gestion des risques psychosociaux, en intégrant des politiques et des pratiques visant à 

équilibrer les exigences professionnelles et les besoins psychosociaux des employés. 

Lorsque les entreprises mettent en place des mesures préventives adaptées, elles favorisent 

un environnement de travail plus sain sur le plan psychosocial, ce qui a un impact positif 

sur la santé et le bien-être des employés. 

Au niveau règlementaire, il est essentiel de noter que l'OMS a reconnu officiellement le 

burnout comme un phénomène lié au contexte professionnel. La reconnaissance officielle 

du burnout comme une maladie professionnelle dans certains pays, telle que la France, 

oblige les entreprises à prendre des mesures de prévention et de précaution appropriées 

pour protéger leurs employés. Cela souligne l'importance de considérer les risques 

psychosociaux de manière sérieuse et de mettre en place des actions concrètes pour les 

prévenir et les gérer. 

Cependant, il est important de noter que dans le contexte professionnel en Algérie, 

l'importance des risques psychosociaux n'a pas encore été pleinement reconnue. Il y a donc 

un besoin de sensibilisation et de prise de conscience de ces risques au sein des 

organisations afin de mettre en place des mesures de gestion appropriées. 

Les résultats de l'étude menée au sein de l'entreprise NAFTAL, spécialisée dans la 

distribution et la commercialisation des produits pétroliers, sont d'une importance capitale. 

Ils mettent en évidence l'engagement de l'entreprise à accorder une attention particulière à 

la gestion des risques psychosociaux, reconnaissant ainsi l'importance d'un environnement 

de travail sain et sécurisé pour ses employés. 

NAFTAL adopte une approche holistique en mettant en place des programmes de 

prévention qui prennent en compte à la fois les aspects physiques et psychologiques de la 

santé des employés. Cette approche témoigne de la volonté de l'entreprise de créer un 

environnement de travail favorable, en accordant une attention particulière aux facteurs 

psychologiques qui peuvent influencer le bien-être des travailleurs. 

De plus, la collaboration entre les psychologues et les médecins du travail au sein de 

NAFTAL est une autre constatation importante. Cette approche multidisciplinaire permet 

de prendre en compte à la fois les aspects physiques et psychologiques de la santé des 

employés, en fournissant des mesures de soutien et d'accompagnement adaptées à leurs 

besoins spécifiques en matière de santé mentale. 
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Cependant, il est nécessaire de noter qu'en raison du changement de PDG, le projet de mise 

en place d'une structure d'écoute psychologique des travailleurs en collaboration avec la 

médecine du travail n'a pas encore été concrétisé. Cette situation soulève des questions 

quant à la continuité des initiatives liées à la gestion des risques psychosociaux et à 

l'engagement de la direction de NAFTAL dans cette démarche. Il est donc essentiel que 

NAFTAL reste vigilant et s'engage pleinement dans la gestion des risques psychosociaux 

pour garantir un environnement de travail sain et favorable. 

En conclusion, les résultats de la revue de littérature et de l'étude menée au sein de 

l'entreprise NAFTAL mettent en évidence l'importance cruciale de la gestion des risques 

psychosociaux dans le milieu de travail. La prise en compte de ces risques est essentielle 

pour assurer la santé mentale et physique des employés, ainsi que la performance globale 

de l'organisation. Les entreprises doivent adopter une approche proactive et holistique en 

mettant en place des mesures préventives et des politiques visant à créer un environnement 

de travail équilibré et sain sur le plan psychosocial. 
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Conclusion générale 

La gestion des risques liés au processus de management des ressources humaines dans le 

cadre de la mise en place du système de management de la santé et sécurité au travail 

(SST) revêt une importance capitale pour assurer un environnement de travail sûr, sain et 

propice au bien-être des employés. Dans des secteurs tels que l'industrie pétrolière, où les 

risques physiques et psychosociaux sont élevés, il est essentiel de mettre en œuvre des 

mesures de gestion appropriées. 

Les normes ISO 45001:2018 et ISO 45003:2021 ont été développées pour fournir des 

directives claires et spécifiques aux entreprises dans la gestion des risques liés à la santé et 

à la sécurité au travail, y compris les risques psychosociaux. Ces normes offrent un cadre 

structuré pour identifier, évaluer et contrôler les risques, en mettant l'accent sur la 

prévention et l'amélioration continue. 

Dans le cas de NAFTAL, l'étude des risques liés au processus de management des 

ressources humaines a permis de mettre en évidence l'engagement de l'entreprise envers la 

sécurité des travailleurs et la prévention des accidents. L'intégration des normes ISO 45001 

et ISO 45003 a conduit à la mise en place de politiques et de mesures spécifiques pour 

gérer les risques psychosociaux, contribuant ainsi à créer un environnement de travail sain 

et favorable. 

La méthodologie utilisée, axée sur une approche qualitative déductive, a permis de 

recueillir des données pertinentes auprès des acteurs de NAFTAL. L'évaluation de la 

conformité aux normes ISO 45001:2018 et ISO 45003:2021, ainsi que l'analyse 

documentaire, ont permis d'identifier les risques psychosociaux spécifiques et d'évaluer 

l'efficacité des mesures de gestion mises en place. 

Les résultats de l'étude ont confirmé les hypothèses formulées, démontrant que : 

Hypothèse 1 : l'application des normes ISO 45001:2018 et ISO 45003:2021 facilite 

l'identification proactive des risques psychosociaux et la mise en place de mesures de 

gestion appropriées.  

Hypothèse 2 : Ces normes fournissent un cadre complet pour la gestion des risques liés au 

processus de management des ressources humaines, en intégrant des politiques de 

prévention, des inspections régulières, des analyses de risques et des enquêtes auprès des 

employés
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En adoptant ces normes, NAFTAL s'engage pleinement dans la promotion d'un 

environnement de travail sûr, sain et équilibré pour ses employés. 

 Cependant, il est important de souligner que la continuité des initiatives liées à la gestion 

des risques psychosociaux doit être assurée, même en cas de changement de direction, afin 

de maintenir la dynamique et l'engagement envers la santé et le bien-être des employés. 

En conclusion, la gestion des risques liés au processus de management des ressources 

humaines dans le cadre de la mise en place du système de management de la santé et 

sécurité au travail est essentielle pour assurer un environnement de travail sain et sûr. 
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Annexe 1 

Guide d’entretien  

Inspiré par les travaux des auteurs suivants : (Vuattoux, 2016), (Imane El Amri*, 2016), 

(HARRAMI, 2020), nous a permis d’élaborer le guide d’entretien qui suit : 

Objectif de notre entretien : l’objectif de ce guide d’entretien permet de trouver le lien 

existant entre le système de management de la SST et le risque psychosocial des 

collaborateurs à partir de la gestion des risques au sein de l’entreprise. Cela à travers les 

réponses des interviewés. 

Introduction : 

Bonjour, je vous remercie de prendre le temps de participer à cet entretien, qui est composé 

en trois parties répartie comme suit : tout d’abord comprendre la culture du management des 

risques au sein de l’organisme, ensuite la certification de l’ISO 45001 et son objectif, enfin 

nous allons voir le management des risques psychosociaux au sein de l’entreprise. 

 Pour commencer, Pouvez-vous faire une présentation du projet de la certification du 

système de management SST et son contexte ? Quels sont les enjeux et la problématique 

dont vous avez cherché à répondre ? En quoi consiste la valeur ajoutée que peut apporter le 

projet de la mise en place du système de la SST à la culture de la gestion des risques selon 

vous ? 

Partie n°1 : Culture de la gestion des risques : 

1) Qu’est-ce que la culture de la gestion des risques ? Quelle pourrait être son 

importance pour une entreprise qui met en place un système de management de la 

SST selon ISO 45001?  

2) Comment avez-vous mis en œuvre la culture de la gestion des risques dans votre 

entreprise ? et quels sont les résultats obtenus de cette évaluation ?  

Partie N°2 : La certification ISO 45001 : 

1) Comment avez- vous identifié les risques SST au sein de votre entreprise ? Quels 

étaient les résultats obtenus ? 

2) Comment votre entreprise traite-elle les risques SST ? Quels sont les points faibles 

et points forts de cette approche ? Quelles recommandations donneriez-vous pour 

améliorer l’identification et le traitement des risques SST ? 
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3) Quels pourraient être les avantages de la certification 45001 pour une entreprise ? 

Partie n°3 : Le management des risques psychosociaux : 

1) Comment vous avez-vous identifié le risque psychosocial au sein de votre 

entreprise ? Quels étaient les résultats obtenus ?  

2) Comment votre entreprise traite-elle le risque psychosocial ? Quels sont les points 

faibles et points forts de cette approche ? Quelles recommandations donneriez-vous 

pour améliorer l’identification et le traitement des risques psychosociaux ? 

Conclusion :  

Merci pour votre temps et vos réponses. Avez-vous des commentaires à ajouter sur la gestion 

des risques au SMSST ou au risque psychosocial ? 
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Annexe 2
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Annexe  2
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Annexe 3 
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Annexe 4 

Procédure générale de management des risques de NAFTAL : 
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Annexe 5 

ISO 45001 :2018 – Les exigences du système de management de la santé 

et sécurité au travail - 
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Annexe 6 

ISO 45003 : 2021- Ligne directrice du risque psychosocial- 
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